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"Le plan cancer 2015-2018 doit être appliqué par l'ensemble des DSP
du pays selon un échéancier qui doit être prêt, au plus tard, au début
du mois d'octobre"
Le Plan national de lutte contre le cancer vise à trouver des solutions
efficaces contre les anomalies rencontrées par le système de santé
nationale, dans le dépistage, le diagnostic et le traitement du cancer.

Abdelmalek Boudiaf

Formation professionnelle : une offre de près de 9500 places pédagogiques assurée
à Blida

U ne visite guidée de journalistes au Centre du service
national de Blida a été organisée, lundi, par la Direction
générale du service national relevant du Ministère de la

défense nationale (MDN), en vue de les informer sur les dis-
positions de la nouvelle loi 06- 14 relative au service national.  
"Cette visite, inscrite au titre de la mise en œuvre des instruc-
tions du Haut commandement de l'Armée nationale popu-
laire(ANP), vise à informer sur le contenu de la nouvelle loi
relative au service national, dont la durée a été réduite à 12
mois ", a indiqué, à l'occasion, le chef du Centre du service
national de Blida, le lieutenant- colonel Belmadani Ahmed. 
Les journalistes présents ont fait une visite des différents serv-
ices du centre, où il ont été informés de toutes les étapes par
lesquelles passe le jeune appelé sous le drapeau, à commencer
par son inscription, puis la visite médicale sélective, avant son
orientation.
"Tout jeune citoyen âgé de 17 ans se doit de s'inscrire sur les
listes de recensement de sa commune de résidence ou de nais-

sance, ou de sa représentation diplomatique ou consulaire, s'il
réside à l’étranger, alors que son tuteur légal peut s'acquitter
de cette tâche (inscription) en cas de son absence", a indiqué
le lieutenant- colonel Belmadani.
La présence du jeune concerné est obligatoire pour un exam-
en médical immédiatement après sa convocation par le bureau
du service national dont il relève.
Les jeunes rencontrés, par l'APS, au niveau de la salle de
réception  du centre, reçoivent toutes les explications rela-
tives, entre autres, au dépôt de la demande de dispense des
obligations du service national, de sursis ou de report pour
cause de scolarité ou de formation. 
En cas de refus de l'intéressé d'accuser réception de son ordre
d'appel, ou de rejoindre son unité d'incorporation, il est con-
sidéré comme étant en situation d' "insoumission ", au même
titre que tout citoyen âgé de 25 ans révolu, n'ayant pas régu-
larisé sa situation vis-à-vis du service national,

L e secteur de la Formation professionnelle et de l’ap-
prentissage de Blida assure, durant cette rentrée profes-
sionnelle 2014-2015, une offre globale de près de 9500

places pédagogiques, apprend-on mardi de la direction
locale du secteur.
Cette offre se repartit à raison de 2955 postes en mode rési-

dentiel, 1943 en apprentissage et 195 en formation par
passerelles, alors que 560 postes de formation sont destinés
aux femmes au foyer, 135 pour les cours du soir, et 360 pour
des détenus des centres de rééducation  de la wilaya, a
indiqué à l’APS la chargée de la communication au niveau
de la direction du secteur, Asma Benfares. Informant que les
inscriptions demeurent ouvertes jusqu’au 21 du mois
courant, elle a appelé les jeunes à se rapprocher des dif-
férents établissements de formation de la région, en vue de
s’enquérir des opportunités de formation qui leur sont
offertes. Elle a, aussi, fait part de l’organisation récemment
d’un salon consacré à la rentrée professionnelle, sachant que
le secteur a enregistré, à ce jour, plus de 3500 nouveaux sta-
giaires depuis l’ouverture des inscriptions début septembre 

3 0 kg de drogue a été découverte au vieux port de
Dellys à une cinquantaine de kms à l’est de
Boumerdès, a-t-on appris de source locale. Dissimulée

dans un sac, la quantité de stupéfiants a été découverte par
un marin pêcheur de la région. Aussitôt alertés, les servic-
es de sécurité se sont déplacés sur les lieux. 
Les stupéfiants en question étaient destinés, selon les serv-
ices de sécurité, à être écoulés. 
Une enquête a été ouverte par les mêmes services pour
déterminer l’origine de cette drogue qui a failli être tombé
dans les mains de délinquants. Récemment, une autre quan-
tité a été repêchée de la l plage dans la région de Sidi
Daoud. 
Certainement, des narcotrafiquants qui utilisent des bar-
ques de marins pour transporter leur cargaisons afin qu’ils
esquivent les forces de sécurité qui renforcent souvent leur
présence sur les routes de la région. 
Par ailleurs, en mois d’Août dernier, les services de sécu-
rité avaient arrêté 19 individus impliqués dans le trafic de
drogue et récupéré 45 Gr de résine de cannabis et 75 com-
primées de psychotropes. Quinze individus parmi eux ont
été mis sous mandat de dépôt par le procureur de la
République

Découverte de 30 kg de drogue au vieux port de Dellys

Visite guidée au profit de journalistes au Centre du service national de Blida

Quand la nature pro-
duit la reine des

courges et autres
légumes hors normes

Choux, tomates ou oignons battent, parfois,
tous les scores de croissance et se retrouvent
avec des tailles disproportionnées par rap-
port à leurs congénères. Pour le plus grand
bonheur des yeux.
Parfois, mère Nature s’emballe. Où celle-ci
est prise d’une crise de générosité qui la
pousse à faire croître fruits et légumes plus
que de raison. Résultats, agriculteurs profes-
sionnels ou jardiniers amateurs se retrouvent
avec des légumes surdéveloppés dans leur
jardin.
Parmi les régions les plus associées aux légu-
mes géants, figure l'Alaska, qui détient les
records les plus impresionnants dans le livre
Guiness des records chaque année. L'été,
l'ensoleillement y dure 20 heures, ce qui
donne aux agriculteurs un net avantage. C'est
pour cette raison que les légumes y poussent
en plus grande quantité et sont beaucoup
gros que la normale.
Cette dose de soleil en plus rend les récoltes
plus sucrées également, à tel point que cer-
tains touristes pensent que les agricultueurs
rajoutent du sucre dans leur carottes. Mais les
légumes géants, les vrais monstres, sont
aussi le fruit d'un travail minutieux. Prendre
le temps de bien choisir sa variété de graines
est aussi important que la forte quantité de
lumière pour obtenir un légume hors-norme. 
Ces énormes légumes, appelés "légumes
phénomènes" qui ont même droit à leur page
sur l’encyclopédie collaborative Wikipédia,
sont souvent spectaculaires à voir. Et dans
certains pays ou états des Etats-Unis comme
l'Alaska, un festival leur est même consacré.
Revue de détails.
Ron Wallace va pouvoir en fait des soupes à
la citrouille. En octobre 2012, cet Américain a
cultive une énorme cucurbitacée. Et encore,
l’adjectif “énorme” est largement insuffisant.
La citrouille affichait en effet, sur la balance,
près d’une tonne ; 911 kilos pour être précis.

Berck-sur-mer : son
mari se pend au tra-
vail, l’employeur lui

renvoie la corde
Alors qu’elle voulait récupérer les effets per-
sonnels de son époux défunt, l’employeur
évoque une «erreur regrettable»…
Un T-Shirt, une paire de chaussettes, une
trousse avec des crayons et… une corde.
Lysiane Reboul ne «décolère pas» selon La
Voix du Nord qui raconte, ce lundi, l'histoire
terrible de cette Berckoise (Pas-de-Calais).
Trois mois après que son mari se soit pendu
dans son usine, cette quinquagénaire écrit à
son employeur afin qu'il lui envoie les effets
personnels de son mari.
Le 13 juin, elle reçoit donc par La Poste un
colis de 8 kilos contenant notamment la san-
gle avec laquelle son époux a mis fin à ses
jours. Evoquant une «erreur regrettable», le
directeur de l'usine explique que les affaires
personnelles de son salarié avaient été pla-
cées dans un colis afin de permettre aux
enquêteurs de poursuivre leurs investiga-
tions. «Quand nous avons envoyé le colis,
personne n'a vérifié le contenu. C'était une
vraie maladresse mais il n'y avait aucune
intention malveillante…»
«Une tentative d'intimidation»
Lysiane n'est pas aussi catégorique. Pensant
aux «pressions» et au «harcèlement» subi par
son mari au travail, l'épouse du défunt évo-
que, auprès de BFM TV, une nouvelle «tenta-
tive d'intimidation» de la part de l'employeur.
Aujourd'hui, elle a déposé plainte afin de faire
reconnaître le décès de son mari comme
«accident du travail». Les investigations se
poursuivent.



PAR FAYÇAL ABDELGHANI

L es langues se délient autour du
projet de révision de la
Constitution. Si Le SG du FLN en

a juste esquissé l’information,
d’autres sources ont confirmé que «
le projet de la Constitution algérienne
sera d’abord soumis à débat par les
deux chambres parlements » avec une
possibilité d’enrichir ses amende-
ments au cours des prochaines joutes
de l’assemblée. 
Ces sources indiquent même que les
députés et sénateurs auront le temps
nécessaire d’examiner avec soin le
contenu de la loi fondamentale et
d’apporter, si besoin est, des correctifs
à ce projet. Mais globalement,
l’échéance retenue pour le référendum
est celle de 2015 comme cela a été

avancé par certaines personnalités
politiques au cours du mois dernier.
Bien que la date précise n’a pas été
avancée, tout semble se justifier au
regard de la situation institutionnelle
et politique du pays. 
Le président Bouteflika avait promis
au lendemain de sa réélection que la
révision constitutionnelle sera sa pri-
orité arguant que la stabilité du pays
ne passerait que par une stabilité des
institutions et de ces lois.  
Ce qui renforce la conviction du
Président et de son entourage à en

finir avec ce casse-tête juridique qui a
été l’objet de maintes critiques voir de
rejet par l’opposition. 
L’autre explication est liée au mandat
lui-même. 
Le Président veut retrouver après le
vote sur la Constitution une liberté
pour se consacrer aux volets
économiques et sociaux qui prennent
de l’ampleur. 
Cela donnerait plus de caution aux
cinq ans à venir autour desquels, la
réforme d’un pan entier des institu-
tions sera l’enjeu.  

D’ailleurs, les prochains amende-
ments dont la presse en a fait un large
écho donnent l’impression que le pou-
voir en place veut combler les lacunes
juridiques sur pas mal de considéra-
tions. 
Les libertés publiques et individu-
elles, la liberté de culte et sa réorgan-
isation, la nature du régime et l’alter-
nance démocratique dans l’exercice
de la haute fonction présidentielle
sont autant de problématiques qui
doivent observer une mue et une évo-
lution par rapport au contexte actuel.  
La démarche de la révision de la loi
fondamentale n’est pas exempte des
soubresauts que connait le Maghreb
sur le plan politique et l’Algérie se
doit selon la promesse du Chef de
l’Etat à « une garantie de stabilité et
de sécurité » devant être ancrée. 
Ce qui est certain selon les observa-
teurs, c’est que la nouvelle
Constitution qui sera rénovée et plus
libérale est celle qui permettra à
l’Algérie d’être comme un pays qui
évolue démocratiquement et ne don-
nera pas ainsi un alibi aux puissants
d’interférer dans ces affaires internes.
La tentation et les complots ne sont
pas loin encore.

F.A
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L’Algérie dans le rouge
PAR SADE BELHOCINE

L’ âge d’or des prix élevés des prix du baril est-il
révolu ? Les prix du brut dégringolent. La
zone rouge n’est pas loin. A quelques dollars

près ! Les prix du brut dégringolent. A New-York et
aussi à Londres. 
La barre symbolique des 90 dollars le baril risque
d’être franchi les jours prochains. Les prix du pétrole
cotés à New York perdaient toujours du terrain lundi
à l’ouverture, dans le sillage des cours du Brent à
Londres, pénalisés par des données économiques chi-
noises décevantes. Ainsi, le baril de « light sweet
crude » (WTI) pour livraison en octobre lâchait 39
cents à 91,88 dollars, sur le New York Mercantile
Exchange (Nymex). 
Avant la clôture de la séance, un ouf de soulagement!
Les prix du pétrole coté à New York ont légèrement

rebondi lundi, en clôture de a séance,  après avoir
essuyé de fortes pertes récemment, soutenus par la
cadence élevée des raffineries américaines et la per-
sistance de risques géopolitiques au Moyen-Orient
notamment.
Le baril de light sweet crude (WTI) pour livraison en
octobre a avancé de 65 cents et s'est établi à 92,92
dollars, sur le New York Mercantile Exchange
(Nymex). 
Il avait terminé vendredi à son plus faible niveau en
clôture depuis janvier après être descendu en séance à
un prix plus vu depuis mai 2013. Un peu de vigueur
mais qui n’incite pas à l’optimisme. 
Cette tendance qui flirte avec la zone rouge donne
bien du souci au gouvernement. Le ministre de
l’Energie, Youcef Yousfi, s’est alarmé de ce retourne-
ment du marché pétrolier. En visite de travail, lundi
dernier, à Mostaganem, le représentant du gouverne-

ment n’a pas caché son inquiétude. 
« C’est là une grande préoccupation et ce qui nous
préoccupe davantage c’est cette tendance baissière
rapide du cours du baril » a-t-il souligné lundi devant
des journalistes en marge de sa visite à Mostaganem. 
« Nous suivons avec une très grande attention cette
évolution et nous sommes en train d’étudier les réper-
cussions potentielles de cette chute qui ‘’s’entretient’’
dans la durée alors que l’équilibre entre l’offre et la
demande en pétrole est demeuré entre-temps relative-
ment maintenu », a ajouté le ministre de l’énergie.
Habituellement très « prudent » dans ses déclara-
tions à propos des prix du brut, les propos de Yousfi
sonnent comme un coup de semonce. 
Les prix relativement du brut vont « s’entretenir »
dans la durée avait affirmé le ministre de l’Energie.
Le phénomène n’est pas donc conjoncturel, lié à des
évènements passagers. 
C’est ce qui préoccupe. Plus la baisse s’inscrit dans la
durée, plus les recettes de l’Algérie, tirées de cette
ressources diminuent. A plus de 100 dollars le baril,
l’Algérie, ces derniers a puisé dans son bas de laine,
le Fonds de régulation des recettes (FRR) alimenté
par les recettes pétrolières pour équilibrer sa balance
de paiement. 
C’est ce qui fait dire au ministre que « nous suivons
avec une très grande attention cette évolution et nous
sommes en train d’étudier les répercussions poten-
tielles de cette chute ». Le sort de l’Algérie tient au
prix du baril. 
Qu’est ce qui a fait que les prix du baril de pétrole
atteignent un niveau aussi bas ? Selon le site «
PrixDuBarilcom », le marché énergétique avait été
plombé dans la matinée (lundi) des deux côtés de
l'Atlantique par la publication ce week-end de don-

nées économiques chinoises jugées préoccupantes
pour la demande du deuxième consommateur d'or
noir de la planète. 
Plus précis, il explique que « la production indus-
trielle du géant asiatique a marqué en août un brutal
ralentissement, enregistrant son plus bas taux de
croissance depuis plus de 5 ans, tandis que les ventes
au détail et les investissements en capital fixe ont
également ralenti leur progression le mois dernier ».
Ces chiffres ont touché de plein fouet les prix du pét-
role, car le marché compte sur la Chine pour absorber
les excédents de production dans le monde. Autre «
mauvaise nouvelle » pour l’Algérie. 
Le redressement bien plus rapide que prévu de la pro-
duction libyenne laisse anticiper une offre encore plus
importante qu'attendu et pèse sur les prix. En effet, en
dépit du chaos régnant dans ce pays clef pour la pro-
duction en brut en Afrique du Nord, la production
s'élève désormais à 870.000 barils par jour, selon un
ministre libyen.  Le pays en produisait moins de
200.000 au pire de la crise du secteur, contre 1,3 mil-
lion de barils en juin 2013. Un retournement du
marché, hausse du prix du baril, est-il possible à très
court terme ? Des experts n’écartent pas cette per-
spective.  Selon eux, la persistance d'importants
risques géopolitiques en Irak notamment montre que
la production pétrolière dans certains pays n'est pas
sûre et peut à tout moment être perturbée, a rappelé un
de ces spécialistes du marché énergétique. En atten-
dant, faute d’une économie forte et compétitive,
l’Algérie est à la merci des aléas des marchés
pétroliers. Son sort dépend des « sautes d’humeur »
des marchés de New-York ou de Londres.

S. B.

LA FUTURE CONSTITUTION SOUMISE AU VOTE

Le référendum se confirme 
La future Constitution
algérienne qui est encore
au stade de réforme sera
soumise aux deux
chambres parlementaires.
Un référendum populaire
validera la prochaine loi
fondamentale. Une
échéance est attendue en
2015.
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PAR RAYAN NASSIM

L e ministère du Commerce va durcir
les sanctions contre les commerçants
qui ne respectent pas la permanence

durant la fête de l'Aïd El-Adha prochain,
c’est l’avertissement  du ministre du
Commerce, Amara Benyounès.

"Nous serons intraitables avec les
commerçants qui ne suivront pas les con-
signes d'ouverture des commerces pen-
dant les deux jours de l'Aïd El-Adha", a-t-
il déclaré lors d'une réunion d'évaluation
de son secteur. Plus de 98% des com-
merçants mobilisés pour garantir la conti-
nuité des activités commerciales et satis-
faire la demande en produits agroalimen-
taires durant l'Aïd El-Fitr ont assuré la
permanence. Bien que ce taux est "appré-
ciable" par rapport aux années précé-
dentes, l'administration prévoit, néan-
moins, des "sanctions sévères" à l'encon-
tre des commerces qui fermeront au cours
de la fête prochaine prévue début octobre.
En prévision de la fête de l'Aïd El-Adha,
le ministère du Commerce estime néces-
saire d'augmenter d'au moins 30% le nom-
bre de commerces à réquisitionner afin de
répondre aux besoins des consommateurs.
Fin juillet, 15.675 commerçants ont été
réquisitionnés pour assurer la permanence
durant l'Aïd El-Fitr.

La loi 04-08 définissant les conditions
d'exercice de l'activité commerciale
prévoit la fermeture des locaux commer-
ciaux pour une durée d'un mois assortie
d'une amende.

En vertu de cette loi, les commerçants
sont tenus de respecter les permanences
durant les jours fériés pour assurer un

approvisionnement régulier des citoyens
en marchandises et produits de large con-
sommation. Abordant la problématique de
l'informel en Algérie, le ministre a annon-
cé la tenue en octobre prochain d'une réu-
nion-débat sur ce phénomène qui
représente au moins 30% de l'économie
nationale. Ce débat sera, selon lui, une
occasion de débattre avec les intervenants
du circuit informel et les secteurs con-
cernés afin de trouver des solutions

durables. La résolution de ce problème, a-
t-il poursuivi, va permettre aux pouvoir-
spublics d'instaurer des règles fermes con-
tre la prolifération de ce phénomène qui a
pris des proportions énormes dans l'é-
conomie nationale.

"Aucun pays au monde ne peut tolérer
autant d'informel dans le secteur
économique", a-t-il dit.

L'instruction du gouvernement de 2012
d'éradiquer les marchés informels a per-

mis de supprimer 856 sites informels
parmi les 1368 recensés et la réinsertion
de 18.299 intervenants dans ces espaces.

Par ailleurs, le bilan du ministère con-
cernant le contrôle durant la période esti-
vale (juin- juillet 2014), fait état de 75.734
infractions relevées en hausse de 32% par
rapport à la même période de l'année
précédente. Les services de contrôle ont
saisi une marchandise d'une valeur de
215,2 millions DA.

Le projet de loi portant sur la
pêche et l’aquaculture, adopté
dernièrement en Conseil des
ministres, sera soumis au
Parlement dans les
prochaines semaines, a
annoncé, mardi à Oran, le
ministre de la Pêche et des
Ressources halieutiques,  Sid
Ahmed Ferroukhi.

PAR RIAD EL HADI

P résidant une rencontre de wilaya sur
le plan d’action de la pêche et de
l’aquaculture Aquapêche 2020, le

ministre a souligné que ce projet com-
porte des amendements visant à améliorer
la situation du secteur et à renforcer la
pêche artisanale et de corail et autres
points concernant l’aménagement des
pêcheries.

En matière de formation, Sid Ahmed
Ferroukhi a insisté sur la nécessité davan-
tage d'efforts dans ce domaine pour faire
acquérir aux professionnels de nouvelles
techniques de développement du secteur,
signalant que l’actuel quinquennat
accorde un grand intérêt aux compétences
nationales en les encourageant à la forma-
tion et le recyclage.

Concernant le plan d’action de la pêche
et l’aquaculture Aquapêche 2020, le min-
istre a affirmé que celui-ci est basé sur des
mécanismes et des actions à réaliser pour
concrétiser le programme du gouverne-
ment et du président de la République. Ce
projet a été exposé en juin dernier pour
être débattu et enrichi avec différentes
parties concernées pour se faire une vision
prospective du secteur.

Le ministre a abordé, dans son inter-

vention devant des professionnels, les
élus, les universitaires et les investisseurs,
quatre nouveaux décrets relatifs, entre
autres, à la réorganisation de la Chambre
nationale de la pêche et de l’aquaculture,
la création d’une agence nationale de la
pêche et de l’aquaculture qui aura des
sièges dans différentes wilayas du pays et
la pêche du corail, son exploitation et sa
commercialisation.

Le directeur de la pêche de la wilaya

d'Oran a présenté, pour sa part, un exposé
sur les axes principaux du projet de
Aquapêche 2020, dont ceux ayant trait à
la promotion de filières liées au secteur,
l'amélioration de l’approvisionnement du
marché local en divers produits de mer,
tout en signalant les mesures prises par la
wilaya pour concrétiser ce projet par une
large consultation des intervenants et des
professionnels.

R. E.

PÊCHE ET AQUACULTURE

Le projet de loi soumis 
prochainement au Parlement 

PERMANENCE DE L'AÏD EL-ADHA 

Des sanctions plus sévères à l’encontre des contrevenants

TRANSPORT DES DÉCHETS MÉNAGERS

Etude d'un projet par voie ferroviaire 
pour la wilaya d’Alger

U n projet de transfert des déchets
ménagers de la wilaya d'Alger vers
le Centre d'enfouissement tech-

nique (CET) de Hamici (Mahelma) est à
l'étude et les conclusions seront connues
en octobre prochain, a affirmé, mardi, la
ministre de l'Aménagement du territoire et
de l'environnement, Dalila Boudjemaâ.

"On va se lancer dans le transport des
déchets ménagers par voie ferroviaire
vers le CET de Hamici. L'étude est en
cours de réalisation par un bureau alle-
mand qui nous communiquera ses résul-
tats en octobre prochain", a précisé Mme
Boudjemaâ lors d'une visite d'inspection
en compagnie du wali Abdelkader Zoukh.
"Après la réception de l'étude, nous allons
commencer à réaliser les infrastructures
nécessaires à ce mode de transport alter-
natif des déchets ménagers en vigueur
dans les grandes métropoles. Leur trans-
port par route est devenu archaïque." Le
ministère de l'Environnement compte sur

la mise en service de la nouvelle ligne fer-
roviaire à double voie électrifiée Birtouta-
Zéralda, longue de 21 km, pour mettre à
exécution le projet de transfert des
déchets ménagers, notamment des com-
munes du centre-ville de la capitale où
intervient l'établissement

Netcom, par voie ferroviaire jusqu'au
CET de Hamici, d'une capacité de 10 mil-
lions de m3. Les travaux de réalisation de
la ligne Birtouta-Zéralda "ont très bien
avancé", avait estimé, lundi, le ministre
des Transports, Amar Ghoul, qui avait
inspecté le chantier.  L'exploitation est
prévue pour "fin décembre 2015", selon
l'Agence nationale d'études et de suivi de
la réalisation des investissements ferrovi-
aires (Anesrif), maître d'ouvrage délégué
rapporte l’APS. "Le transport par rail des
déchets vers les CET permettra aux étab-
lissements de wilaya Netcom et Extranet
de se concentrer sur la collecte.
Actuellement, ils réalisent 290 rotations

par jour à raison de plus de 4 heures par
rotation (aller-retour vers le CET)", a
souligné en substance Mme Boudjemaâ.
Au cours de sa visite, la ministre a, par
ailleurs, inspecté les travaux de transfor-
mation en cours de réalisation de l'anci-
enne décharge publique de Oued Smar et
du CET d'Ouled Fayet, en jardins urbains.

Lancé en octobre 2009 avec un délai de
réalisation de six ans et demi et une pro-
longation de 15 mois, le projet d'aménage-
ment de la décharge d'Oued Smar, qui
aura coûté 7 milliards de dinars, sera
achevé au plus tard en "avril 2015", a-t-
elle assuré. 

Un jardin public sera inauguré dans
l'ex-CET d'Ouled Fayet une année après,
soit en avril 2016, selon l'engagement de
l'entreprise de réalisation qui a fait etat de
20% d'avancement dans le projet. 

Lancés en avril 2013 pour un délai de
26 mois, les travaux, qui étaient à l'arrêt
depuis novembre 2013, ont repris le 2 sep-



L e gouvernement, patronat et syndicat se réuniront
jeudi à Alger, pour la seconde fois en 2014, pour
évaluer l'état d'avancement de la mise en oeuvre
de leurs engagements pris lors de leur réunion de

février dernier dans le cadre du pacte économique et
social de croissance. L'ordre du jour de cette tripartite va
porter sur l'évaluation de la mise en oeuvre des recom-
mandations relatives au pacte économique et social de
croissance issues de la dernière réunion de la tripartite du
23 février.  Les partenaires du pacte économique et social

de croissance se sont fixés des objectifs d'accélérer le
processus des réformes économiques, et du développe-
ment industriel, d’améliorer le climat des affaires et du
système de santé et de la protection sociale. Ils se sont
engagés à faciliter l’accès au travail et à améliorer le pou-
voir d’achat, d'adapter le système de formation avec les
besoins de l’entreprise ainsi que la sécurité énergétique.
Un comité national a été installé pour le suivi de la mise
en oeuvre de ces engagements en associant toutes les par-
ties concernées. En outre, les partenaires associés à la tri-

partite débattront des décisions à pendre pour appliquer
l'abrogation et la révision de l'article 87-bis de la loi 90-
11 relatif aux relations de travail. Cet article stipule que
"le Salaire national minimum garanti (SNMG) doit com-
prendre le salaire de base, les primes et les indemnités,
quelle que soit leur nature, à l'exception des indemnités
versées pour payer les dépenses assumées par le tra-
vailleur". La révision ou l'abrogation de l'article 87 bis
devrait relever automatiquement les salaires de base
inférieurs au SNMG (18.000 DA).

PAR CHAHINE ASTOUATI

L es champs éléctromagnetiques pro-
duits par les téléphones portables
sont classés, par le Centre interna-
tional de Recherche sur le cancer,

comme facteur oncogène et cancérigène,
selon un rapport de l'Organisation mondi-
ale de la Santé (OMS), de 2014. Des
chercheurs ont mis en évidence le risque
accru de tumeurs pour les utilisateurs,
dépassant les trente minutes par jour,
notamment les tumeurs du cerveau. Le
même rapport souligne que l'utilisation
fréquente des téléphones portables aug-
mente le risque de gliome de 40 %
(tumeur cérébrale la plus fréquente et vir-
ulente ) et de méningiome de 15%
(tumeur extra-axial se développant à par-

tir du revêtement méningé).
Les scientifiques ont suivi un groupe

de 450 personnes atteintes du cancer du
cerveau et les ont interrogé sur la
fréquence de l'utilisation du téléphone
portable, a précisé le rapport, ajoutant que
chez l'ensemble des personnes atteintes de
gliome, le temps passé, quotidiennement,
au téléphone dépassait les 30 minutes ou
quinze heures d'appels par mois.
L'étude révèle également que se sont les
personnes faisant un usage professionnel
de leurs téléphones, en milieu urbain, qui
sont le plus exposées au risque. Il est donc
avéré, d'après les résultats de l'étude, que
le cerveau n'est pas immunisé contre les
ondes éléctromagnetiques, émises par les
téléphones portables. Sur le même sujet,

le Dr Djamel Eddine Oulmane, consultant
en communication de la santé, a expliqué
à l'APS que les ondes émises par les télé-
phones portables sont des ondes artifi-
cielles, précisant que l'interaction avec le
liquide céphalo-rachidien présente un
danger pour la santé. Le Dr Oulmane
pointe également du doigt la responsabil-
ité des antennes relais dans l'émission
d'ondes éléctromagnetiques et les effets
négatifs sur l'organisme. Il a aussi
expliqué que les ondes transmises par les
portables attaquent les cellules et per-
turbent leurs fonctionnements, conduisant
à des mutations aux seins de leurs
génomes, à l'origine des cancers.  Le
risque le plus élevé est enregistré chez les
enfants, a ajouté le spécialiste, notant que

leurs cellules sont plus sensibles et en
pleine croissance. En plus de la respons-
abilité dans les cancers, le Dr Oulmane a
cité d'autres effets négatifs sur la santé,
comme la dépression, les migraines, les
troubles du sommeil, les vertiges, les trou-
bles cardiaques, les maladies de la peau et
autres. Pour limiter les désagréments des
téléphones portables, le consultant en
santé a suggéré d'utiliser les kit mains
libres, de réduire les temps de communi-
cation, d'éviter l'utilisation du portable
chez les enfants de moins de 12 ans, de ne
pas porter le téléphone sur soi et de priv-
ilégier l'envoie de SMS (messages) aux
communications téléphoniques.

PAR LAKHDARI BRAHIM

l e ministre de l'Habitat a souligné
dans une interview accordée à l’APS
que " le dynamisme de ce secteur est
étayé par la forte croissance de la

consommation nationale en ciment et en
acier mais il peut être aussi vérifié auprès
des banques avec le constat de la forte
demande sur les crédits immobiliers". A
titre d’exemple, la consommation des
crédits pour le secteur est ainsi passée,
selon M. Tebboune, "de 212 milliards de
dinars à la fin de l’année 2012 à 425 mil-
liards de dinars en 2013, et devrait attein-
dre 750 milliards de dinars à la fin de
l’année en cours".  M. Tebboune a , dans
le même ordre d'idées, rappelé le colossal
effort de l’Etat algérien qui a consacré lors
du plan quinquennal en cours "près de 63
milliards de dollars au développement du
secteur de l'habitat, soit l’équivalent du
PNB d’un pays voisin".  Le ministre a, par
ailleurs, affirmé que "la diversification de
l’offre
de logement a boosté l’épargne des
citoyens de manière décisive” soulignant
que l’épargne nationale n’a jamais été
aussi élevée qu’en 2014.  "C’est un fait
avéré que la chute des ventes de voitures
ont atteint près de 40%" a-t-il encore
relevé. Expliquant ces nouveaux com-
portements, le ministre a noté que "les
programmes publics de logements lancés
ont redonné espoir aux citoyens quant à la

possibilité d’accéder à un logement". "Cet
espoir retrouvé a ainsi  bouleversé les
habitudes de consommation des ménages
algériens" a-t-il précisé .  M. Tebboune a,
par ailleurs, confirmé ainsi que "tous les
projets inscrits dans le cadre du plan
quinquennal  2010-2014 seront effective-
ment lancés avant la fin de l'année en

cours".         Concernant les réalisations
des programmes, le secteur escompte
atteindre un taux de 85% à la fin de l'an-
née 2014.

S'agissant des tensions sociales sus-
citées à l'occasion de la distribution des
logements publics locatifs, le ministre a
souligné que "les problèmes liés aux

passe-droits et à la non éligibilité des pos-
tulants ont été fortement réduits avec la
mise en place d’un fichier national du
logement". Dans la période récente,"le
fichier national a permis l’exclusion, de
près de 5.000 indus postulants", a-t-il
ajouté. M. Tebboune a expliqué, dans ce
sens, que "chaque wali est tenu de trans-
mettre les listes arrêtées par les commis-
sions de daïra". Ces listes a-t-il précisé
"sont soumises automatiquement au fichi-
er national. Ce dernier est un véritable fil-
tre qui élimine tout demandeur ayant déjà
bénéficié de l’aide de l’Etat".
Concernant l'engagement pris par le gou-
vernement de résorber la crise du loge-
ment à la fin de l'année 2018, le ministre a
confirmé que sur la base d'une demande
évaluée actuellement à près  de 700 à 800
000 logements, ce défi pourra être aisé-
ment relevé "si l’on considère l’envergure
des programmes prévus pour le prochain
plan quinquennal et les dispositions de
facilitation prises en faveur de l’auto con-
struction dans les régions des hauts
plateaux et du sud pays". A cela il faut
ajouter, a-t-il poursuivi, "une améliora-
tion de l'environnement économique à tra-
vers la promulgation de près de 70 textes
réglementaires facilitant l’action des dif-
férents opérateurs intervenant dans le
secteur", ainsi que les nombreuses dispo-
sitions prises en vue de la modernisation
de l'outil de réalisation et de l’industriali-
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SECTEUR DE L’HABITAT

Forte progression des crédits immobiliers 
Le secteur de l'Habitat a connu au cours des deux dernières années une forte croissance de la consommation des crédits

immobiliers, a affirmé mercredi le ministre de l'Habitat de l'Urbanisme et de la Ville,  Abdelmadjid Tebboune.

TÉLÉPHONES PORTABLES

Les champs éléctromagnétiques
cancérigènes 

PACTE ÉCONOMIQUE ET SOCIAL DE CROISSANCE 

La tripartite se réunit aujourd’hui 
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PAR RAYAN NASSIM

D
ans une déclaration à la presse
à l'occasion de l'entrée en
service de quatre simulateurs
à l'ITPA, le ministre a
souligné que ce bateau ren-

forcera la formation par de nouvelles
techniques au profit des professionnels du
secteur, rapporte l’APS.  Présidant une
rencontre de wilaya sur le projet du plan
d'action de la pêche et de l'aquaculture
Aquapêche 2020 en présence de profes-
sionnels, spécialistes, investisseurs et élus
locaux, Sid Ahmed Ferroukhi a ajouté que
son département ministériel est en phase
d'élaboration d'un cahier de charges con-
cernant ce bateau qui sera conçu, réalisé et
exploité par des compétences nationales
de cet institut à vocation régionale.

Le ministre a pris connaissance du
fonctionnement des quatre simulateurs
mis à la disposition des étudiants de
l'ITPA, qui sont des équipements simi-
laires à ceux utilisés dans la pêche,
comme l'a expliqué, pour sa part, le
directeur de l'institut. Chaque simulateur
représente un aspect de la pêche dont les
communications maritimes, les machines
et l'accostage.Le montant global d'acqui-

sition de ces équipements est de l'ordre de
160 millions de dinars, a indiqué Remita
Noureddine, signalant que l'ITPA est le
premier institut au niveau national à dis-
poser de quatre simulateurs.

"Ces simulateurs devront permettre

aux armateurs de se recycler pour
acquérir de nouvelles techniques de pêche
et d'aquaculture", a indiqué le ministre
qui a visité également le département de
génie maritime de l'université des sci-
ences et technologies (USTO) Mohamed-

Boudiaf d'Oran où il a inspecté le bassin
expérimental et a débattu avec des univer-
sitaires et des chercheurs des moyens de
coordination et d'échange entre les
secteurs de la pêche et des ressources
halieutiques et de l'enseignement

L'INSTITUT TECHNOLOGIQUE DE LA PÊCHE ET DE L'AQUACULTURE D'ORAN 

Un bateau-école 
pour moderniser la formation

UNIVERSITÉ DE BOUMERDÈS

5.900 nouveaux inscrits 
prochainement

A nnoncée pour lundi dernier l’ou-
verture au public du téléphérique
Oued Koreiche-Bouzaréah a été

reportée à hier pour ''des raisons de sécu-
rité'' selon une source responsable à
l'Entreprise du Métro d'Alger (EMA). Les
raisons de ce report  sont justifiées par un
mécanisme de sécurité endommagé lors
de l’inauguration lundi causé  par un fort
attroupement des passagers devant la
porte principale.

"C'est pour cette raison que nous
avons préféré reporter d'une journée l'ou-

verture au public'' de ce téléphérique Les
systèmes de sécurité ''ont été ainsi testés
de nouveau, et on a pu faire un aller-
retour Triolet-Djebel Koukou en 12 min-
utes'', a expliqué la même source.

Ce téléphérique, qui relie les com-
munes de Oued Koreiche au niveau du
Triolet, en contrebas de la cité Diar El-
Kef, et Bouzaréah au niveau de Djebel
Koukou, sur une longueur de 3 km et à
une altitude de 367 m a été officiellement
mis en service lundi par le ministre des
Transports Amar Ghoul, après plusieurs

mois de retard. Lors du voyage inaugural
lundi, le ministre des Transports, Amar
Ghoul, accompagné du wali d'Alger
Abdelkader Zoukh, des cadres de
l'Entreprise du Métro d'Alger (EMA) s'est
félicité de la mise en service de ce
téléphérique.

Doté de 57 cabines de couleur bleue et
de forme ovale d'une capacité de transport
de 10 à 15 personnes chacune, ce
téléphérique sera accessible aux usagers
tous les jours de la semaine de 6h00 à
19h00, à raison de 30 DA par personne.

TÉLÉPHÉRIQUE OUED KOREICHE-BOUZARÉAH

L’ouverture reportée

KIDNAPPINGS DEPUIS 
LE DÉBUT DE L’ANNÉE

11 cas 
d’enlèvement

enregistrés par 
la Gendarmerie

nationale
Les services de la Gendarmerie
nationale ont enregistré, depuis le
début de l’année en cours, à tra-
vers le territoire national, 11 déc-
larations de cas d’enlèvement de
personnes âgées entre un mois et
17 ans, a-t-on appris auprès de ce
corps constitué. 
Les enquêtes menées par ces
services, suite à ces déclarations,
ont abouti au règlement de cinq
affaires dont les auteurs ont été
arrêtés et présentés devant les
instances judiciaires compé-
tentes, indique-t-on dans un com-
muniqué.
Ces mêmes investigations ont
révélé que quatre autres affaires
ne concernaient pas de vrais
enlèvements. 
Après enquête, certaines affaires
d’enlèvements déclarés se son
avérées n’être que des scénarios
échafaudés par de "pseudos vic-
times" pour échapper à des pres-
sions familiales, tels que les cas
traités cette année à Béchar, Tizi
Ouzou et Boumerdès, entre
autres, a-t-on ajouté de même
source. R. N.

L ’ université M’hamed-Bouguerra
de Boumerdès (UMBB)
accueillera, cette année, quelque

5.600 nouveaux étudiants inscrits pour
poursuivre des études dans l’une des
facultés qu’elle compte. Ce nombre
atteindra selon les responsables de l’uni-
versité les 5.900 vers la fin de la période
des inscriptions prévue la fin du mois en
cours. Le nombre global des étudiants,
donc, atteindra les 32.000 étudiants en
poste graduation cette année. Ce chiffre
est fourni par le rectorat de l’université
qui a mobilisé encore un nombre impor-
tant en enseignants et encadreurs afin

d’assurer des études dans de bonnes con-
ditions aux étudiants. Selon les estima-
tions, le nombre de nouveaux inscrit est
en nette croissance par rapport aux années
précédentes. A cet effet, près de 90 nou-
veaux enseignants ont été nouvellement
recrutés à travers les facultés de l’UMBB.
Au total, le nombre d’enseignants avoi-
sine les 1.450 enseignants. Près de 814
inscrits sont enregistrés dans le cadre de
post-graduation, dont 707 inscrits en doc-
torat sciences et 107 en doctorat LMD.

Par ailleurs, en plus des quatre labora-
toires de l’UMBB ouverts l’année
écoulée, l’université se dote de 21 labos.

Dans le domaine de la recherche
appliquée, l’UMBB a contribué aux pro-
grammes nationaux de recherche (PNR)
avec 34 projets. L’un des projets est le
PNR "conception, fabrication et mise sur
le marché d’un matériau textile à usage
médical, destiné pour le traitement
thérapeutique des varices et des ulcères
veineux des membres inférieurs en milieu
hospitalier", qui a reçu le 2e prix et le 1er
prix en termes de technologies indus-
trielles au salon de l’innovation organisé
en 2013 à Oran.

T. O.

L'Institut technologique de la pêche et de l'aquaculture (ITPA) de Bir El-Djir (Oran) sera doté d'un bateau-école pour développer
et moderniser la formation, a indiqué, mardi à Oran, le ministre de la Pêche et des Ressources halieutiques, Sid Ahmed Ferroukhi.



PAR AMAR AOUIMER

L es patrons allemands ont affiché une
volonté ferme de tisser des formes de
partenariat avec des sociétés algéri-

ennes. « Nous cherchons des représentants
et des partenaires algériens ainsi que des
distributeurs pour produire localement nos
stations de filtrage d’eau afin d’assurer des
prix bas pour les clients » a notamment
affirmé le boss de l’entreprise GreenLife au
cours d’une présentation des produits de sa
PME, après la visite que les opérateurs
algériens ont effectuée sur le vaste site de
GreenLife.
Ce boss de GreenLife a indiqué que «
l’essentiel consiste à trouver des parte-
naires sur place pour fabriquer des
citernes et des stations de filtrage d’eau de
pluviale et des eaux communales afin d’as-
surer l’approvisionnement des consomma-
teurs sur place. Nous souhaitons exacte-
ment réaliser des investissements et nouer

une coopération avec des entreprises
algériennes ». 
GreenLife est spécialisée dans la fabrica-
tion de stations de filtrage d’eau pluviale et
des eaux distribuées par les communes,
mais également des stations d’épuration
des eaux usées de différentes formes et
tailles.
« Le process entier de production de
bidons en plastique (livraison d’usine clés
en main) exige le paiement d’une somme
de 100 000 euros tandis que la durée de
fabrication de centaines de bidons
quelques secondes alors que la livraison
d’une usine complète prête pour le fonc-
tionnement coûte 3 millions d’euros »
ajoute le responsable de GreenLife.
Les pièces de rechange, notamment un jeu
de filtres coûte 85 euros, selon ce respons-
able. 
Concernant l’avis des opérateurs algériens
ayant visité, avec nous, cette entreprise

utilisant des technologies de pointe, ils sont
tous intéressés par le partenariat avec
GreenLife, d’autant plus qu’une usine de
traitement d’eau pluviale à construire en
Algérie par GreenLife revient seulement à
16 000 euros.
A propos de l’usine Dehmtainer, les opéra-
teurs économiques algériens ont montré un
optimisme en vue d’une éventuelle

coopération avec les Allemands, cependant
la fabrication des containers blindés est
notamment destinée à l’usage militaire et
aux besoins des installations et centrales
nucléaires.
Même un obus ou un missile ne peuvent
pas transpercer ces containers dont certains
sont destinés au transport des blessés.

A. A.
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DES OPÉRATEURS ÉCONOMIQUES ALGÉRIENS ONT VISITÉ, HIER, DEUX ENTREPRISES À HAMBOURG

Grand intérêt pour les produits de GreenLife et
Drehmtainer

RESSOURCES HALIEUTIQUES
L’Algérie a les capacités d’accroître sa production à hauteur de 170.000 tonnes/an

L’ Algérie a les capacités d’accroitre
sa production halieutique de
120.000 tonnes/an actuellement à

hauteur de 170.000 t/an, a affirmé, mardi
à Oran, le ministre de la Pêche et des
ressources halieutiques, Sid Ahmed
Ferroukhi.
Invité au forum du groupe de presse Ouest
tribune, le ministre a déclaré qu'il est pos-
sible d'atteindre un volume de production
annuelle de 170.000 tonnes de différentes
espèces de poissons, si les moyens et les
potentialités sont bien exploités, à l’instar
du développement des ports de pêche, la
modernisation des moyens et la maîtrise
du travail de la mer surtout par la lutte
contre le phénomène de la pêche anar-
chique.
Sid Ahmed Ferroukhi a ajouté, dans ce
même ordre d'idées, que cette œuvre
nécessite une valorisation de  la produc-

tion, l'implication des différents acteurs
dans à l'opération de réglementation et
organisation du secteur soulignant que la
production actuelle de poissons qui varie
annuellement entre 110 et 120.000 tonnes
ne reflète pas les capacités nationales
surtout naturelles.
Il a également indiqué que le plan adopté
par son département ministériel vise à
réaliser cet objectif à court terme et ambi-
tionne d'augmenter la production dans le
cadre du plan quinquennal en conformité
avec le programme élaboré par le gou-
vernement.
Le ministre a abordé, en réponse aux
questions des journalistes, plusieurs
aspects relatifs au plan quinquennal du
secteur (2015-2019) affirmant que tous les
efforts seront fournis pour organiser la
pêche et son circuit  jusqu’à l’arrivée du
produit au consommateur.

Sid Ahmed Ferroukhi a estimé que cette
opération nécessite un accompagnement
par plusieurs secteurs surtout qu’elle
compte sur l'identification des infrastruc-
tures et des moyens en plus de permettre
au pays de maitriser l’industrialisation et
la transformation dont la fabrication des
moyens et matériel de pêche, le
développement des branches de répara-
tion navale et la modernisation du sys-
tème de formation.
En outre, le ministre a abordé le pro-
gramme de son secteur pour la prochaine
étape portant, entre autres, sur  l’adoption
des techniques de l’image spatiale réalisée
par le satellite "Alsat 2" pour ratisser le
domaine marin national et recevoir des
informations précises sur la qualité des
bassins halieutiques afin de suivre leurs
spécificités et leur évolution, valoriser le
stock halieutique et élaborer des pro-

grammes futures. Dans ce cadre, le min-
istre a annoncé un projet d’étude du stock
halieutique algérien et de la nature des
bassins du littoral national à travers une
campagne qui sera menée par le bateau de
recherche "Grine Belkacem" et dotée de
moyens d’observation et de techniques
audiovisuelles en  trois dimensions (3 D).

COMMERCE EXTÉRIEUR
Vers la restauration des autorisations d'importation 

L e ministre du Commerce, Amara
Benyounes a indiqué que la révision
prochaine de la loi sur l'importation

et l'exportation prévoit la restauration
d'autorisations d'importations pour pro-
téger certains produits stratégiques.
Dans le cadre de la révision de la loi sur
l'importation et l'exportation dont le projet
devrait être présenté prochainement au
gouvernement, "on va introduire des
licences d'importation automatiques et
non automatiques", a-t-il déclaré lors
d'une conférence de presse en marge d'une
réunion d'évaluation de son secteur.
Selon M. Benyounes, ces licences vont
constituer un outil législatif qui permettra
de protéger certains produits stratégiques.

Cette mesure intervient conformément
aux objectifs des pouvoirs publics qui
œuvre à réduire le niveau des importa-
tions et les transferts de la devise vers l'é-
tranger. Elle (la mesure) ne sera pas en
contradiction avec les engagements pris
par l'Algérie avec ses partenaires
étrangers, notamment dans le cadre des
négociations pour son adhésion à
l'Organisation mondiale du commerce
(OMC).
Le ministre a relevé, à ce titre, un manque
de transparence dans l'octroi des autorisa-
tions d'importation de produits inscrits
dans la liste grise.
"Il faut clarifier l'octroi des autorisations
à certains importateurs qui veulent

importer des produits inscrits dans cette
liste", a souligné le ministre, faisant
remarquer que ladite liste concerne les
produits pour lesquels la production
nationale n'est pas suffisante.
L'attribution de ces autorisations passe par
une commission qui donne le feu vert à un
importateur. "Cette démarche est subjec-
tive", a jugé M. Benyounes qui s'est inter-
rogé sur la manière de "déterminer qu'un
produit est sur cette liste grise et comment
doit-on décider des quantités qu'il faut
importer", a-t-il ajouté.
"Il faut que les délibérations de cette com-
mission soient transparentes", a insisté le
ministre.

R. E.

PÊCHE AU CORAIL 
Des sections spécial-
isées créées dans les
écoles et instituts de
formation du secteur

Des sections de pêche au corail seront
créées dans les prochaines semaines au
niveau des écoles et instituts de formation
du secteur de la pêche, a annoncé le minis-
tre de la Pêche et des Ressources halieuti-
ques. Invité au forum du groupe de presse
"Ouest tribune", le ministre a souligné que
des sections seront créées prochainement
au niveau des écoles et des instituts de for-
mation du secteurs pour lancer la spécia-
lité de pêche au corail qui s'appuie sur la
plongée sous-marine, afin de développer
cette activité et l'adapter aux cadres juridi-
ques. Sid Ahmed Ferroukhi a ajouté, dans
ce sens, que le secteur s'est lancé, en col-
laboration avec les ministères des
Transports et de la Formation et de
l'Enseignement professionnels, dans la
préparation et l'organisation de l'opéra-
tion de transfert des pratiquants de la
plongée récréative vers la plongée profes-
sionnelle, soulignant que ceci nécessite la
formation et le recyclage. Il a également
indiqué que son département ministériel
est en contact avec des instituts internatio-
naux spécialisés surtout européens pour
avoir leur assistance dans cette opération.
Le ministre a en outre souligné que l'orga-
nisation de la pêche au corail s'inscrit dans
le cadre des axes de développement du
secteur de la pêche et des ressources
halieutiques au titre du quinquennat 2015-
2019.

R. E.

Une quinzaine d’opérateurs économiques algériens ont effectué une
visite, hier, dans les usines de fabrication de containers blindés et de
production de stations de filtrage et d’épuration d’eau situées dans la
région de Hambourg, à 110 km de cette ville portuaire du nord de
l’Allemagne. Ainsi, les entrepreneurs algériens venant de diverses régions
d’Algérie, notamment de Boumerdès et Alger, ont montré un grand intérêt
aux produits fabriqués par ces deux entreprises germaniques au fort
potentiel technologique.



C’est en présence des
responsables des secteurs de
l’environnement, du tourisme
et des forêts et de
représentants de bureaux
d’études spécialisés, qu’une
étude d'aménagement d'un
parc urbain à la périphérie
nord de la ville de Médéa a
été présentée dernièrement
au niveau de la wilaya, a
indiqué, samedi dernier, la
wilaya.

PAR BOUZIANE MEHDI

C ouvrant une superficie de 64
km2 avec une population d’env-
iron 140.000 habitants et s’in-

scrivant dans le cadre du plan d’amé-

nagement et d’organisation de la com-
mune de Médéa, ce projet porte sur
l'aménagement d'un parc de détente et
de loisirs au niveau du pôle urbain de
Médéa, situé à la sortie nord de la
ville, appelé à devenir, dans les toutes
prochaines années, le "poumon" de
l’ancienne capitale du Titteri.
Selon la wilaya, sur les 20 hectares de
ce projet, 12 hectares sont réservés
aux espaces verts, alors que 8 hectares
vont être aménagés en aires de repos
et de détentes, pour l’accueil des
familles, ainsi que pour la réalisation
de pistes pour les amateurs de randon-
nées pédestres et d’autres activités de
pleine air susceptibles d’attirer les
amateurs de la nature. Parmi les
actions projetées pour ce parc, qui
offre une vue imprenable sur les
monts de Chréa et de Tamesguida, la
création d'un jardin botanique renfer-
mant une variété d'essences naturelles

et de plantes, permettant de créer un
microclimat favorable au développe-
ment d'un écotourisme, auquel
aspirent les initiateurs de ce projet, a
précisé l’APS, ajoutant qu’outre cette
vocation environnementale, ce parc
urbain servira surtout, selon toujours
la même source, de lieu d’évasion
pour les familles en quête d'air vivifi-
ant et de quiétude. Afin d’optimiser un
projet d’une telle envergure, il a été
suggéré, au cours de l'examen de cette
étude, de réserver des espaces pour la
promotion des activités artisanales et
des produits du terroir, notamment les
produits qui sont fabriqués ou cultivés
dans la wilaya, d’autant que ces
espaces serviront de vitrine pour
l'ensemble de cette région du pays,
dont le potentiel reste sous-exploité.

B. M.
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Projet de parc urbain 
à l’étude

AIN-DEFLA, FIÈVRE APHTEUSE CHEZ LES BOVINS 

Reprise timide de l’activité au niveau 
des marchés de bétail

L es marchés de bétail de la wilaya
de Aïn-Defla ont repris timide-
ment leur activité vendredi

dernier après leur fermeture durant un
mois consécutivement à l’apparition
de la fièvre aphteuse chez les bovins.
La réouverture des marchés de bétail
qui fait suite aux directives du min-
istère de l’Agriculture et du
Développement rural a été favorable-
ment accueillie par les propriétaires de
bétail au niveau du marché de Aïn-
Defla à quelques jours de l’Aïd el-
Adha. Une attitude "prudente" était
toutefois perceptible chez ces derniers
au regard du peu d’engouement de la
part des citoyens compte tenu des prix
hors de portée des citoyens aux faibles
revenus. Nombre de propriétaires de
bétail rencontrés étaient unanimes
quant au fait que cette situation était
prévisible compte tenu de la durée de
fermeture des marchés, consécutive-
ment à l’apparition de la fièvre aph-
teuse chez les bovins. Relevant que
les prix pratiqués étaient "très élevés"

en ce premier jour de réouverture du
marché de bétail, les citoyens rencon-
trés tablent sur une baisse des prix
durant les derniers jours précédant
l’aïd pour procéder à l’achat du mou-
ton. Ils espèrent que les éleveurs ne
recourront pas au prétexte de la ferme-
ture des marchés — (qui les a
empêchés de s’adonner à leur activité

pendant un temps relativement long
leur causant un manque à gagner)—
pour augmenter les prix.
D’aucuns sont persuadés que cette sit-
uation du "wait and see" (attendre
pour voir) disparaîtra au fil des jours
une fois que le marché aura atteint sa
vitesse de croisière.

APS

M’SILA
Lancement d’une
seconde phase de
vaccination contre
la fièvre aphteuse

Une seconde phase de vaccina-
tion contre la fièvre aphteuse,
ciblant 15.000 têtes bovines, a été
lancée, mercredi à M’sila, après la
réception, il y a deux jours, des
doses de vaccin nécessaires à
cette opération, a-t-on appris,
mercredi, auprès de la direction
des services agricoles. Cette
deuxième phase qui met à contri-
bution 128 vétérinaires, fait suite
à la première opération de vacci-
nation qui avait permis de prému-
nir 16.800 têtes contre cette épi-
zootie, a indiqué la même source,
soulignant la "parfaite coordina-
tion" entre les vétérinaires et les
éleveurs propriétaires du cheptel
concerné.
Les services agricoles de M’sila
ont rappelé que malgré la situa-
tion de la wilaya du Hodna au
cœur de plusieurs régions où des
foyers de fièvre aphteuse sont
apparus, à l’exemple de Sétif,
Bordj Bou-Arréridj, Bouira,
Médéa et Djelfa, aucun cas de
cette maladie n’y a été enregistré.
Cela s’explique, a-t-on affirmé,
par la célérité avec laquelle les
opérations de vaccination ont été
engagées dès la signalisation des
premiers foyers, notamment
dans les exploitations situées aux
limites administratives de la
wilaya.  Au printemps de l’année
2013, plus de 9.000 têtes de
bovins avaient té vaccinées con-
tre la fièvre aphteuse, à titre
préventif, dans la wilaya de
M’sila, a-t-on également rappelé
de même source.

RELIZANE
Indemnisation
prochaine des

éleveurs
L'indemnisation des éleveurs de
la wilaya de Relizane, dont le
cheptel bovin a été affecté par la
fièvre aphteuse, sera entamée
dans les prochains jours, a
indiqué le directeur des services
agricoles (DSA). Abdelkader
Kettou a indiqué, à l'APS, que la
commission chargée de l'étude
des dossiers a achevé son travail
et des titres de paiement ont été
remis aux éleveurs concernés.
L'opération d'indemnisation con-
cerne 71 têtes de bovins affectées
par cette maladie, qui s'est
déclarée le 11 août dernier dans
un seul foyer à Djebabra, dans la
daïra de Zemmoura. D'autre part,
l'opération de vaccination, qui a
touché plus de 23.000 têtes de
bovins, se poursuit dans la
wilaya, selon l'inspecteur vétéri-
naire de la wilaya, Ali Abdelaziz.
La wilaya de Relizane recense
plus de 50.000 têtes bovines
appartenant à plus de 2.000
éleveurs, selon le DSA. 

APS
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Réalisation prochaine d’un
marché de gros de poisson

Le directeur général du
marché de gros des fruits et
légumes de la wilaya d’Oran a
annoncé la réalisation
prochaine d’un marché de
gros de poisson et ce, au
niveau du pôle
agroalimentaire 
d’El-Kerma (Oran).

PAR BOUZIANE MEHDI

D otée d’un étal pour poisson
frais, d’un autre pour poisson
vivant et de restaurants "spé-

cialité poissons", cette structure sera
édifiée sur une superficie de 6.000
mètres carrés, a indiqué à l’APS M.
Tahar Belarbi, soulignant que le pôle
agroalimentaire d’El Kerma est consti-
tué du marché de gros des fruits et
légumes, du marché à bestiaux et
autres établissements mitoyens dont le
nouvel abattoir. Selon le même
responsable, le coût de ce projet d'in-
vestissement concernant les produits
de la mer, qui a eu récemment l’aval
du ministère de la Pêche et des
Ressources halieutiques, est estimé à
263 millions DA. A l’intérieur du
marché de gros des fruits et légumes
d’El Kerma, l’activité commerciale
sera renforcée par un nouvel espace
dédié exclusivement à la vente des

œufs frais et des volailles abattues en
gros, a annoncé M. Belarbi, déclarant
qu’avec ce nouvel espace de 72 mètres
carrés, en cours de réalisation, et le
lancement prochain des travaux de
réalisation d’un nouveau hangar de
fruits et légumes pour porter à 264 le
nombre de mandataires, l’activité
commerciale ne pourra que s’accroître
et répondre aux besoins du marché de
consommation en produits agroali-
mentaires frais, en quantité et en qual-
ité suffisantes. Le même responsable a
expliqué la mise en place d’une organ-
isation qui porte sur le respect des
horaires d’ouverture et de fermeture,
de vente et de réception de la
marchandise et des normes d’hygiène
et de sécurité du marché, a rappelé que
près de la moitié de l’effectif est affec-
té à l’entretien et l’hygiène du marché.
"Nous avons signé une convention

avec une société de collecte des
ordures à raison de deux rotations par
jour et nous sommes très satisfaits des
prestations", a ajouté le même respon-
sable, indiquant qu’en matière de
sécurité, l’établissement est doté de 20
caméras de surveillance.
Cette infrastructure au statut d’Epic
est approvisionnée par 29 wilayas du
pays, a précisé, à l’APS, le directeur
général du marché de gros des fruits et
légumes d’El Kerma. Avec le démar-
rage de l’activité olive et l’existence
d’un abattoir situé à proximité du
marché à bestiaux, l’activité commer-
ciale s’est diversifiée, la promouvant
en pôle agroalimentaire avec tout ce
que cela suppose comme effet d’en-
traînement au plan économique,
notamment en terme de création d’em-
plois. Cependant, le marché accuse un
déficit en matière de chambres froides
supplémentaires et autres structures de
stockage compte tenu de l’abondance
des fruits et légumes.
La vingtaine de chambres froides
d’une capacité de 3.200 mètres cubes
demeure insuffisante, a fait remarquer
un cadre responsable de cet établisse-
ment qui dispose de 9 hangars de 24
box chacun. Quotidiennement, le
marché de gros des fruits et légumes
d’El-Kerma accueille une moyenne de
400 camions de 29 wilayas pour l’ap-
provisionner, soit une moyenne de 600
tonnes par jour entre fruits et légumes.

B. M. 

SOUK-AHRAS,
DIRECTION DES 

SERVICES AGRICOLES
Programme 

d’intensification de
la culture de figues

de barbarie
Un programme d’intensification
de la culture de l’opuntia (cactus
donnant la figue de barbarie) sera
mené dans plusieurs communes
de la wilaya de Souk-Ahras, a
annoncé la Direction des services
agricoles (DSA). Ce programme,
inscrit dans le cadre du
développement des régions step-
piques de cette wilaya, vise à aug-
menter les revenus des agricul-
teurs en les encourageant à com-
mercialiser ce fruit rustique
apprécié, nourrissant et riche en
potassium. Limitée par le passé à
un millier d’hectares, la culture de
l’opuntia couvre actuellement
dans la wilaya de Souk-Ahras les
12.000 hectares.
La commune de Sidi-Fradj (45 km
au nord de Souk Ahras) abrite
60% des superficies vouées à la
figue de barbarie, le reste des
opuntias étant cultivés dans les
communes d’Ouled Mimoune,
Taoura, Dréa, Ouilène, ainsi que
près de la localité d’Ouled Abbas,
sur les limites de la wilaya de
Tébessa où un marché de gros de
ce fruit a été ouvert à Ouenza.
Une coopérative d’exploitation et
de transformation des figues de
barbarie, s’étendant sur 5.000 m2,
sera bientôt opérationnelle à
Mechta Chekaka, dans la com-
mune de Sidi-Fradj.
Le président de la Chambre de l’a-
griculture, Mohamed-Lyazid
Hambli, a indiqué, à l’APS, que le
renouveau agricole et rural néces-
site la valorisation de toutes les
ressources de la région, non
seulement la figue de Barbarie,
mais également les gibiers,
notamment le lièvre et la perdrix.
Il a souligné que les huiles essen-
tielles extraites de l’opuntia sont
cotées entre 350 et 500 euros le
litre sur le marché européen. La
figue de Barbarie a fait apparition
remarquée dans les foyers à Souk
Ahras. Elle concurrence, à table,
le raisin, la figue et la pomme et
autres fruits de saison. De nom-
breux jeunes vendent ce fruit sur
des mobile, à l’exemple de
Wassim qui soutient couvrir
toutes ses dépenses, y compris
les frais scolaires, grâce à la vente
de la figue de barbarie.
Le ministre de l’Agriculture et du
développement rural,
Abdelouahab Nouri, avait
souligné lors d’une visite de tra-
vail à Souk-Ahras, la nécessité de
promouvoir la culture de l’opuntia
afin de pouvoir exporter son fruit
qui peut représenter, a-t-il dit, une
valeur ajoutée pour l’économie de
cette région de l’extrême-est du
pays. Un colloque international
consacré à la culture de l’opuntia
et des figues de barbarie avait été
organisé l’année dernière à Souk
Ahras. Une rencontre à l’issue de
laquelle les participants avaient
recommandé la valorisation de
cette culture dans les régions
arides et semi arides.

APS

KHENCHELA

Programme de plantation de 200 hectares d’oliviers

TLEMCEN

Plus de 22 millions de dinars de pertes 
suite aux vols de câbles

U ne opération de plantation de
200 hectares d’oliviers sera
menée dans la wilaya de

Khenchela, au titre de la campagne
agricole 2014-2015, selon la
Conservation des forêts. Les services
de cette structure envisagent l’exten-
sion de la culture de l’olivier à travers
la plantation de 100 plants d’arbres
par hectare dans le cadre de cette
action qui sera lancée le mois d’octo-
bre prochain, a précisé la même
source. Plus de 20.000 plants d’arbres

seront distribués aux arboriculteurs
activant dans les zones spécialisées
dans la production oléicole, notam-
ment les régions montagneuses
situées au nord du chef-lieu de wilaya,
comme Yabous, Chechar, Bouhmama,
Chelia, Khirane, Kais et El Oueldja.
L’opération s’inscrit dans le cadre
d’un programme de renouveau rural
initié au titre d’un partenariat entre la
Conservation des forêts et l’entreprise
régionale de génie rural, a encore
ajouté la même source. Le verger oléi-

cole de la wilaya de Khenchela qui
avait connu une extension entre les
années 2004 et 2012, particulièrement
après l’application de la politique de
renouveau rural, occupe aujourd’hui
une superficie de 5.355 hectares.
La campagne agricole 2012-2013
avait été marquée par la réalisation
d’une production oléicole de plus de
33.000 quintaux dont 14.000 avaient
été destinés à la production d’huile
d’olive, a-t-on rappelé à la conserva-
tion des forêts. 

L es pertes subies par Algérie
Télécom dans les trois dernières
années à Tlemcen, suite aux vols

de câbles, ont atteint plus de 22 mil-
lions de dinars, selon le responsable
de la Direction opérationnelle de cette
entreprise. 18,203 kilomètres de
câbles ont été volés durant les trois
dernières années dont 6,827 km en
2013, enregistrant une perte financière
dépassant les 7,15 millions de dinars,
a expliqué Djelloul Boughandja.

Commantant ce phénomène "très
répandu dans la bande frontalière
ouest du pays, notamment dans les
régions de Maghnia et Ghazaouet", le
même responsable a fait remarquer
que parfois des câbles sont volés juste
après avoir été installés et que le cuiv-
re qu'ils contenaient fait l'objet de
contrebande au delà de la frontière.
"Sans la vigilance des corps de sécu-
rité dans la wilaya, les pertes seraient
plus grandes", a t-il ajouté en soulig-

nant que le phénomène de vols des
câbles se répercute négativement sur
la bonne marche d'Algérie Télécom et
ses performances. Pour éradiquer ce
phénomène, une réflexion est engagée
autour du remplacement des câbles en
cuivre par d'autres en fibres optiques
qui sont d'une grande valeur technique
permettant d'améliorer la qualité des
prestations.

APS



Le gouvernement du Soudan
du Sud, plus jeune pays du
monde au bord de la famine
après neuf mois de guerre
civile, a sommé, mardi, toutes
les entreprises privées et
ONG du pays de cesser
d'employer des étrangers
sous un mois et de les
remplacer par des Sud-
Soudanais.

A ucune explication à cette déci-
sion n'a été fournie dans l'immé-
diat, alors que l'économie balbu-

tiante du jeune pays, qui a proclamé son
indépendance le 9 juillet 2011 sur les
décombres de décennies de guerres con-
tre Khartoum, souffre de ce nouveau
conflit et qu'une importante partie de la
population dépend des ONG interna-
tionales pour se nourrir. Dans une circu-
laire datée du 12 septembre et publiée
mardi dans les annonces légales de la
presse locale, le ministre sud-soudanais
du Travail Ngor Kolong Ngor "ordonne
à toutes les ONG et compagnies
privées" opérant au Soudan du Sud de
"notifier à tous les étrangers travaillant
pour elles, à tous les postes, de cesser

de travailler à partir du 15 octobre".
"Ce préavis d'un mois commence le 15
septembre 2014 et prend fin le 15 octo-
bre", poursuit le ministre dans cette cir-
culaire citant les "banques, sociétés des
secteurs de l'assurance, des télécommu-
nications et du pétrole, les hôtels et
auberges" parmi les entreprises con-
cernées. "Il est demandé à toutes ces
institutions, entreprises et entités com-
merciales de publier les postes vacants
de directeurs exécutifs, chefs du person-
nel, secrétaires, responsable des
ressources humaines, chargés des rela-
tions publiques, chargés des approvi-
sionnements/logisticiens, personnels
d'accueil, agents du protocole et récep-
tionnistes", peut-on également lire. La
circulaire stipule également que "via le
bureau du directeur général du Travail
au ministère, ces postes doivent être
pourvus par des citoyens sud-soudanais
compétents".

Programmes d'aides
menacés 

Contacté par l'AFP, le porte-parole du
gouvernement sud-soudanais, Michael
Makuei, a minimisé la portée de la cir-
culaire, précisant qu'elle ne concernait
que "les emplois que les Sud-Soudanais
peuvent exercer" et suggéré un possible
problème de communication de la part

du ministère du Travail. "Cela ne con-
cerne pas tous les étrangers, mais ceux
employés à des postes spécifiques", a-t-
il affirmé depuis Addis Abeba, où se
tiennent des négociations de paix qui
s'éternisent sans réelle avancée. Il a
néanmoins confirmé que les postes ren-
dus vacants par cette directive seraient
pourvus “sous l'autorité du ministère du
Travail”, laissant entendre que le gou-
vernement aurait son mot à dire sur les
nominations.

R. I./Agences
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Interdiction d'employer des étrangers, 
y compris dans les ONG

L es Etats-Unis ne se préparent pas à
une intervention aérienne massive
contre les combattants de l'Etat

islamique en Syrie mais à des attaques
ciblées dans le cadre d'une campagne
aérienne s'inscrivant dans la durée, a
déclaré mardi le président de l'état-
major interarmes des forces améri-
caines. Le président Barack Obama, qui
a ordonné début août le déclenchement
de bombardments aériens contre l'Etat
islamique dans le nord de l'Irak, a
annoncé la semaine dernière que cette
campagne aérienne allait être étendue à
la Syrie, où les djihadistes sont égale-
ment présents. Son secrétaire d'Etat à la
Défense, Chuck Hagel, a déclaré que le

Commandement central de l'armée
américaine détaillerait mercredi devant
le président les contours de leur plan
d'intervention en Syrie.
L'intensification des opérations améri-
caines contre les combattants sunnites
passe pour la première fois par des
frappes contre des positions de l'EI en
Syrie, mais également par une augmen-
tation du nombre de raids aériens en
Irak et l'envoi de davantage de con-
seillers militaires. En outre, la Chambre
des représentants pourrait se prononcer
cette semaine sur la demande du prési-
dent américain d'obtenir le déblocage de
500 millions de dollars (385 millions
d'euros) pour armer les rebelles syriens

modérés. Chuck Hagel a précisé que ces
fonds permettraient d'entraîner plus de
5.000 combattants syriens la première
année, tout en admettant que ce ne serait
qu'une étape dans la lutte contre les dji-
hadistes de l'EI.
Soucieux de ne pas s'aliéner une opin-

ion publique américaine qui garde à l'e-
sprit le conflit irakien et ses lourdes
pertes, Barack Obama s'est engagé à ne
pas déployer de troupes au sol pour des
missions de combat. En revanche, il a
ordonné l'envoi de conseillers militaires
en Irak pour répondre à la menace de
l'Etat islamique, dont Chuck Hagel a
estimé mardi le nombre à environ 1.600
hommes.

A u deuxième jour de grève à Air
France, où 60% des vols étaient
annulés mardi, les négociations

tendues entre la direction et les syndicats
de pilotes ne laissaient pas espérer une
issue immédiate à la crise.
Les pilotes de la compagnie ont déposé un
préavis de grève du 15 au 22 septembre
pour protester contre la stratégie de
développement de la filiale à bas coûts
Transavia. La direction a fait un geste en
proposant de limiter à trente appareils la
flotte de Transavia France jusqu'à 2019,
au lieu des 37 initialement prévus.
Le Syndicat national des pilotes de ligne

(SNPL), majoritaire, a rejeté cette propo-
sition, estimant qu'elle ouvrait la voie à
une délocalisation de Transavia France.
Une nouvelle série de négociations était
prévue mardi après-midi. Alexandre de
Juniac, le P-DG d'Air France-KLM,
prévoyait une légère amélioration mercre-
di, annoncée comme une "journée rouge"
par les syndicats, mais la compagnie a fait
savoir à la mi-journée que 60% des vols
seraient de nouveau annulés au troisième
jour de grève. Les vols Air France opérés
par un avion d'une autre compagnie, dont
HOP, KLM et Delta, ne sont pas con-
cernés par la grève. 30 AVIONS Le SNPL

et le Syndicat des pilotes d'Air France
(Spaf) réclament un contrat de travail
unique pour l'ensemble des pilotes
d'avions de plus de cent places au sein des
trois compagnies, Air France, Transavia et
Hop!, qui assure les liaisons régionales, au
lieu d'un changement de contrat lors d'un
passage d'Air France à Transavia. Après
plusieurs années de restructuration, Air
France-KLM veut passer à une nouvelle
étape de son développement avec un plan
qui s'appuie notamment sur l'essor de
Transavia, appelée à devenir à terme une
grande rivale de Ryanair ou d'EasyJet en
Europe.

RECONSTRUCTION
 DE GAZA

Israéliens et
Palestiniens

d’accord sur un
mécanisme
provisoire

L'accord tripartite, qui a été conclu entre
Israël, les Palestiniens et l'Onu, permet-
tra des travaux d'ampleur dans l'enclave
palestinienne.
Israël et Palestiniens se sont mis d'ac-
cord sur un "mécanisme provisoire"
pour accélérer, sous la surveillance de
l'Onu, la reconstruction de Gaza, tout en
s'assurant que les matériaux de con-
struction restent à usage civil, a annon-
cé, mardi, un haut responsable des
Nations unies. Il s'agit d'un "accord tri-
partite entre Israël, Palestiniens et Onu
qui permettra des travaux d'une
ampleur nécessaire dans la bande de
Gaza en impliquant le secteur privé et
en donnant un rôle de direction dans les
efforts de reconstruction à l'Autorité
palestinienne, tout en fournissant des
garanties par un contrôle de l'Onu que
ces matériaux ne seront pas détournés
de leur usage purement civil", a précisé
le coordinateur de l'ONU au Proche-
Orient, Robert Serry, devant le Conseil
de sécurité.
Cet accord, a-t-il estimé, est "un pas
important vers l'objectif d'une levée de
toutes les restrictions" pesant sur la
bande de Gaza et "un signal d'espoir
pour la population de Gaza". Il devrait,
a-t-il souligné, "redonner aussi confi-
ance aux donateurs" pour qu'ils finan-
cent les efforts de reconstruction après
la récente offensive israélienne. "Nous
considérons que ce mécanisme provi-
soire doit être mis en place et com-
mencer à fonctionner sans délai", a-t-il
ajouté. L'Onu donnera davantage de
détails sur l'accord lors d'une réunion du
comité de liaison ad hoc sur l'aide aux
Palestiniens, qui réunira des représen-
tants des donateurs lundi prochain à
New York en marge de l'Assemblée
générale des Nations unies.

R. I.

L'EI EN SYRIE

Washington prépare des attaques ciblées 

BLOCAGE À AIR FRANCE

60% des vols annulés



6E FESTIVAL DE MUSIQUE SYMPHONIQUE À ALGER 

La magie de la musique 
universelle à un public

homogène

Qui sera 
le neuvième 007 ?

LES NOUVELLES AVENTURES DE JAMES BOND AU MAROC !

Page 14

L'EXPÉDITION INTERNATIONALE SUR LES
LIEUX DU NAUFRAGE (GRÈCE)

Le troisième réveil
des trésors 

sous-marins
d'Anticythère

Le tournage du prochain volet James Bond devrait démarrer le 6 décembre
prochain, selon le site MI6-HQ. Le réalisateur, Sam Mendès, aurait choisi l’Autriche,
l’Italie (Rome) et le Maroc pour tourner les nouvelles aventures du célèbre espion

britannique, communément appelé par son matricule 007.

Page 13
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CULTURE

Vendredi prochain, s'achèvera  la 6e Festival de musique
symphonique Alger   Jusque-là tout se passe pour le mieux.

Depuis sa création, le Festival connaît un succès continu. Sa
popularité croissante, ainsi que la renommée de ses invités.  



1312
MIDI LIBRE

N° 2285 | Jeudi 18 septembre 2014
MIDI LIBRE

N° 2285 | Jeudi 18 septembre 2014

6E FESTIVAL DE MUSIQUE SYMPHONIQUE À ALGER 

La magie de la musique 
universelle à un public homogène

L’ARTISTE PEINTRE MEBARKI AHMED EXPOSE AU MUSÉE D’ART ET D’HISTOIRE DE TLEMCEN

"Symphonie d’un chant  de couleurs"

Vendredi prochain, s'achèvera  la 6e Festival de musique symphonique Alger   Jusque-là tout se passe pour le mieux.
Depuis sa création, le Festival connaît un succès continu. Sa popularité croissante, ainsi que la renommée de ses invités.  

PAR : IDIR AMMOUR

U n trio italien, un ensemble à
cordes français et  l’Orchestre
symphonique tunisien étaient
au programme, lundi dernier

sur les planches du théâtre national
«Mahiedine Bachtarzi »à Alger, du 6e
Festival culturel international de
musique symphonique, gratifiant le
public  de trois modes d’orchestration
différents de la musique classique uni-
verselle.   Premier à apparaître était,  le
trio italien, représenté par Maria Teresa
Strappati à la clarinette, Anna   Caterina
Cornacchini, cantatrice à la voix
soprane  et Marco Flumeri au piano,
interprétant une dizaine de pièces dont
celles de Giacomo.Puccini, Giuseppe
Verdi (avec trois extraits de la
"Traviata") et Gioachino Rossini,dans
des versions  réarrangées.  Le trio a exé-
cuté son programme dans la joie et le

plaisir de transmettre  la douceur et la
magie de la musique universelle à un
public homogène, venu  en nombre
apprécier  le jeu des instrumentistes
marqué par la maîtrise et la  rigueur
académique.  L’Orchestre français à
cordes du conservatoire de Lyon,
comptant seize  jeunes musiciens
dirigés par Alain Jacquon,  a, par la
suite présenté des oeuvres  de Wolfgang
Amadeus Mozart, Claude Debussy,
Gustav Mahler et Benjamin Britten.
Les douze violonistes, dont neuf au pre-
mier pupitre et trois altistes,  les deux
violoncellistes, le contrebassiste et la
harpiste ont reproduit le  génie et la
pureté des grands compositeurs uni-
versels, dans leurs conceptions
mélodiques aux aspects évidents et par-
faits. Sous la direction de Hafedh
Makni, l’Orchestre symphonique
tunisien présent  avec une quarantaine
de musiciens dont Bassem Makni au
piano, est intervenu  en dernier, exécu-
tant un programme ambitieux, com-
prenant des pièces d’Edward  Elgar,
Edvar Grieg, J.Ayad et Mohamed
Makni avec "Suite arabe".   Dans un jeu
imprégné de délicatesse et de sobriété,
l’ensemble tunisien,  usant des percus-
sions arabes ainsi que du quart de ton
qui caractérise les musiques  orientales,
a généré de belles émotions alliant la
romance à la gaité du coeur  et à la joie
de vivre.   Durant près de deux heures
de temps, les différentes formations ont
livré  des prestations pleines, de haute
qualité, faisant montre de maîtrise tech-
nique  et de belles envolées phrastiques,
sur un support harmonique où le contre
point  (superposition décalée d’une ou
plusieurs mélodies à l’air principal) a
prévalu. Pour rappel, le duo suisse,
quintette allemand et orchestre de
chambre égyptien ont offert dimanche
dernier une soirée colorée où  musiques
classiques, romantiques  et contempo-

raines ont captivé le public venu nom-
breux.   Gabriel Fauré, Johannes
Brahms, Franz Anton Hoffmeister,
George Onslow,  Edward Grieg et
Antonin Leopold Dvorak composaient
le menu  de cette troisième  journée du
Festival culturel international de
musique symphonique qui s'est  achevé
sur une touche de musique contempo-
raine avec la "Passacaglia pour luth,
piano et orchestre de cordes" écrite en
1993 par le compositeur égyptien
Rageh Daoud.   Sous la direction du
maestro  égyptien Nayer Nagui qui s'est
déjà produit  plusieurs fois en Algérie à
la direction de l'orchestre national,
l'orchestre  de chambre de la biblio-
thèque d'Alexandrie a clos la soirée par
cette moderne  passacaille qui a uni
avec bonheur le luth oriental de Hisham
Essam , l'orgue  de Attika Khodja et les
instruments à cordes de l'orchestre. En
Algérie pour la première fois, les mem-
bres de la formation égyptienne  ont su
partager l'allégresse et le rythme sautil-
lant des danses paysannes qui  ont tant
inspiré le compositeur norvégien

Edvard Grieg (1843/1907).   Douceur et
volutes chatoyantes ont également car-
actérisé l'interprétation  égyptienne
d'une "Valse" du compositeur tchèque
Antonin Dvorak.  Le quintette allemand
Klang Essenz a interprété des pièces du
compositeur  allemand Franz Anton
Hoffmeister (1754/1812) et du français
George Onslow (1784/1853).  Basson
et violoncelle ont  dialogué avec le
hautbois et les violons  avec une grande
virtuosité.  Le duo suisse Katia Michel
au piano et Peter Schmidt au violon-
celle  a ouvert la soirée par une
"Romance" de Gabriel Fauré
(1845/1924) et  de nombreuses pièces
de Johannes Brahms (1833/1897). Les
phrasés déterminés  de la pianiste ont
mis en relief le jeu sombre et grave du
violoncelliste. Dix neuf pays prennent
part au 6e Festival culturel internation-
al de musique  symphonique qui se
poursuit jusqu'au 19 septembre au TNA
avec également la programmation  par-
allèle de  cinq concerts dans d'autres
régions d'Algérie.

U ne exposition "Symphonie
d’un chant de couleurs" de
l’artiste peintre Mebarki
Ahmed, se tient au musée

d’art et d’histoire de la ville de
Tlemcen jusqu’au 21 septembre
courant. Artiste contemporain, Mebarki
du haut de ses 64 ans ne cesse d’in-
nover dans les thèmes et les techniques
qui ressortent clairement dans ses nou-
velles œuvres présentées dans cette
exposition, où se mêlent et s’entremê-
lent des couleurs douces et vives expri-
mant des "sentiments de paix et de vio-
lence dans un monde qui bouge".
Dans la simplicité de ses toiles, des
expressions profondes se dégagent et
reflètent les sentiments humains de la

paix, de l’amour et du défi qu’il relève
par l’utilisation de symboles signifiants
le feu et la fumée et le cuivre étain.
L'artiste tente, à travers la trentaine de
toiles exposées, fruit de longues années
de labeur et des sculptures qui mélan-
gent l’acier au bois, de montrer aux vis-
iteurs des notions de l’art contemporain
et de l’abstrait qui le distinguent de
nombreux artistes et font de véritables
oeuvres artistiques très appréciées par
les connaisseurs et par les amoureux de
l’art en général.   Actuellement retraité
du secteur de la culture, Mebarki
expose depuis les années 80 en Algérie
et également à l’étranger.  Sa longue
expérience lui a valu de nombreuses
distinctions dont le premier prix des

arts plastiques à Tlemcen en 1988 le
second prix de l’affiche d’art en 1993,
le troisième prix du festival des arts
plastiques de Souk Ahras en 1966 et le
premier prix de l’affiche de l’environ-
nement en 1999.  Ayant encadre des
années durant un atelier de dessin pour
enfants, cet artiste a consacré son par-
cours artistique à la production et à la
formation de plusieurs générations
d ’ a r t i s t e s .
De par sa générosité, il est très apprécié
dans le monde artistique tant local que
national.  Sa détermination et sa volon-
té de poursuivre ses recherches artis-
tiques et techniques font de lui et de ses
récentes oeuvres un artiste créateur qui
donne beaucoup à l’art plastique

Lorsqu'en 1900 des pêcheurs d'éponge grecs ont découvert l'épave transportant la plus ancienne machine à
calculer astronomique, ils n'imaginaient sûrement pas le scaphandre futuriste qui va emmener, 114 ans plus tard,

des archéologues vêtus en cosmonaute des mers sur la trace des autres trésors du navire englouti.

L'EXPÉDITION INTERNATIONALE SUR LES LIEUX DU NAUFRAGE (GRÈCE)

Le troisième réveil des trésors
sous-marins d'Anticythère

IL SERA INHUMÉ LE 26 MARS 2015 DANS LA CATHÉDRALE DE LEICESTER AU ROYAUME-UNI

Le dernier combat du roi Richard III,
raconté par la science

L e "mécanisme d'Anticythère",
trouvé près de l'île grecque du
même nom, vieux de plus de
2.000 ans (entre -150 et -100

av. JC) a bouleversé la connaissance
des sciences antiques. L'objet s'est
révélé au fil des décennies beaucoup
plus complexes que tous les
appareils connus, fabriqués un millé-
naire plus tard.  L'expédition interna-
tionale qui est depuis lundi dernier
repartie fouiller les lieux du
naufrage, situés entre le Péloponnèse
et la Crète, inscrira-t-elle à son tour
son nom dans l'histoire ?   Ses
équipes s'en sont donné les moyens:
pièce maîtresse d'une panoplie de
sonars et autres équipements de
haute technologie, un scaphandre
articulé digne d'une série de science-
fiction, équipé d'une caméra HD, de
propulseurs à eau, de pinces au bout
des bras, va réaliser à Anticythère sa
première campagne scientifique.   Tel
un sous-marin de forme humaine, cet
"Exosuit" dont l'allure tient du
Bibendum et du cosmonaute a été
mis au point par le Canadien Phyl
Nuytco pour allier mobilité et résis-
tance aux profondeurs.   Brendan
Foley, chercheur au WHOI et co-
directeur de l'expédition, ne cache
pas son excitation: "Il y a une possi-
bilité de trouver une ou plusieurs
statues monumentales laissées sur les

lieux du naufrage en 1901 dans la
croyance qu'il s'agissait de rochers".
Le physicien Yannis Bitsakis, qui a
travaillé au décryptage de la machine
d'Anticythère, rêve de découvrir
"toute la partie du mécanisme qui
décrit le mouvement des planètes",
actuellement manquante parmi les
cinq cadrans et la trentaine de roues
en bronze de l'objet.

Une seconde épave ?

"Aucune des deux fouilles du passé
n'a épuisé le champ des recherches
sur le site, notamment parce qu'à 60
mètres de profondeur, nous étions
aux limites de ce que peut faire
l'homme en plongée convention-
nelle", observe Dimitris

Kourkoumelis, l'autre archéologue
sous-marin grec qui sera du voyage.
Les nouvelles fouilles devraient
pousser jusqu'à 150 mètres de fond.
Après les fouilles de 1900/1901, une
seconde campagne avait emmené
l'équipe du commandant Cousteau
sur place pour explorer l'épave en
1953 et 1976.  Au fil du siècle, des
centaines d'objets ont été ainsi été
mis au jour, dont des statues en
bronze et en marbre, qui remplissent
plusieurs salles du Musée archéolo-
gique d'Athènes.   "Mais il reste
encore des dizaines de pièces car
c'était un navire à la cargaison d'une
richesse immense ramenant d'Asie
mineure des objets précieux pour des
riches Romains", explique Dimitris

Kourkoumelis.  L'attente des équipes
est renforcée par les recherches pré-
paratoires menées en 2012 et 2013:
"nous avons eu plusieurs indices
satisfaisants de la présence d'autres
objets", assure Angeliki Simossi,
directrice du département grec des
antiquités sous-marines qui codirige
cette troisième campagne.  Avec un
espoir suprême: confirmer la pré-
sence d'une seconde épave à quelque
250 mètres de la première.  Si elle
datait du même convoi, "ce serait
bingo", s'enthousiasme un chercheur.
"Mais nous sommes au début des
recherches, il ne faut pas s'attendre à
trouver des trésors dans deux semai-
nes", tempère Theotokis
Theododoulou. L'expédition, qui
comptera entre 35 et 50 personnes
sur place pendant un mois, débutera
par une cartographie exhaustive des
lieux. Le scaphandre Exosuit arrivera
ensuite, acheminé par la Marine
grecque partenaire de l'opération aux
côtés de plusieurs sponsors privés
internationaux, un luxe pour l'ar-
chéologie grecque malmenée par
l'austérité.  A Anticythère, "nous
retournons là où est née l'archéologie
sous-marine", commente M.
Theodorou, avec des moyens que ne
dédaigneront pas les 20 habitants
permanents de cet îlot reculé, mais
désormais équipé d'une couverture

R ichard III, dernier roi d'Angleterre tué au
combat au XVe siècle, a péri sous les
coups nombreux de ses assaillants, qui lui
auraient percé le crâne alors qu'il était à

terre et ne portait plus de casque, suggère une
étude scientifique.   Les blessures à la tête viennent
étayer les récits de l'époque selon lesquels Richard
III, coincé dans un bourbier, aurait abandonné son
cheval avant de se faire tuer par ses ennemis, selon
cette étude réalisée à partir de l'analyse de ses
ossements et publiée mercredi dans The Lancet.
Le souverain est mort à l'âge de 32 ans à la bataille
de Bosworth le 22 août 1485, après un court règne
de deux ans. La dynastie des Tudor qui a suivi l'a
présenté comme un tyran sanguinaire, une sombre
réputation immortalisée par William Shakespeare.
Dans la pièce "Richard III" (1592), le souverain
acculé sur le champ de bataille s'écrie "Un cheval!
Mon royaume pour un cheval!", une réplique dev-
enue célèbre.   Les ossements du roi ont été décou-
verts à Leicester (centre de l'Angleterre) en sep-
tembre 2012 lors de la construction d'un parking
municipal. Les analyses ADN - qui n'ont pas
encore été publiées - ont confirmé que ce squelette
voûté présentant des blessures de guerre était bien
celui du dernier roi Plantagenêt, tombé non loin de
là, et enterré discrètement par des frères francis-

cains. L'équipe pluridisciplinaire de l'Université de
Leicester, dirigée par Jo Appleby, spécialisée dans
l'étude des ossements, a utilisé des techniques
d'imagerie médicale, notamment la tomographie
assistée par ordinateur (qui permet de faire des
coupes) pour étudier les restes vieux de 500 ans du
souverain.   Les chercheurs ont recensé pas moins
de neuf blessures à la tête qui auraient été provo-
quées par diverses armes possibles (épées, halle-
bardes, couteaux, poignards...). Une importante
blessure au bassin aurait pu lui être infligée après
sa mort.

Epée ou hallebarde 

La lecture de l'étude donne froid dans le dos. Elle
détaille une à une les lésions recensées sur les
ossements et émet des hypothèses sur les armes
des ennemis. "Les blessures au crâne permettent
de penser qu'il ne portait pas de casque", soit parce
qu'il l'avait perdu, soit parce qu'il lui avait été
retiré de force, explique Sarah Hainsworth, pro-
fesseur d'ingénierie des matériaux et l'un des
auteurs de l'étude.  En revanche, Richard III avait
encore une armure pour protéger le reste du corps
car il n'y a pas trace de blessures au bras et à la
main, souligne-t-elle.  "Les deux blessures qui ont

vraisemblablement provoqué la mort du roi sont
celles dans le bas du crâne", considère Guy Rutty,
pathologiste à l'Université de Leicester. L'une
pourrait avoir été infligée par une arme ayant une
large lame comme une épée ou une hallebarde.
L'autre, très profonde, aurait été provoquée par le
bout d'une épée ou la pointe d'une hallebarde,
ajoute-t-il.  Elles corroborent l'idée que le roi
devait se trouver à terre, peut-être en position age-
nouillée avec le chef incliné. La tête devait être
penchée en avant pour exposer de cette façon la
base du crâne, note l'étude.  "Les blessures à la tête
de Richard collent avec les récits de la bataille qui
suggèrent que Richard a abandonné son cheval
après avoir été pris dans un bourbier et qu'il a été
tué en combattant ses ennemis", relève M. Rutty.
Un chercheur spécialiste des restes humains au
musée d'histoire naturelle de Londres, Heather
Bonney, rappelle dans un commentaire la diffi-
culté d'interpréter les blessures des restes humains
anciens. Il relève que les résultats des analyses
ADN concernant Richard III n'ont pas encore été
publiés et soumis à la communauté scientifique.
Richard III sera inhumé le 26 mars 2015 dans la
cathédrale de Leicester. La cérémonie sera le point
d'orgue d'une semaine consacrée au roi que des
associations de passionnés s'efforcent de réha-

2E ÉDITION DU "PRIX DE 
LA LITTÉRATURE ARABE" EN

FRANCE

Des romans algériens
officiellement
selectionnés

Trois romans algériens ont été sélectionnés
à la 2e édition du "Prix de la littérature
arabe" créé par la Fondation française, édi-
tion du "Prix de la littérature arabe"  et
l'Institut du monde arabe (IMA) de Paris,
ont annoncé mardi les organisateurs de
cette compétition littéraire créée en 2013.
"Alger, le cri " de Samir Toumi (éditions
Barzakh), "Jiwel ou l'Alchimie du bonheur"
d’Abdelkader Benatia (Editions Casbah)
font partie de la sélection officielle du prix
qui a retenu six titres d'auteurs originaires
de pays membres de la Ligue arabe.
"Ordonnances et confidences", de la
Marocaine Reem Laghrari Benmehrez, "Les
Gardiens de l'air " de la Syrienne Rosa
Yassin Hassan, "La Traversée du K-O, de
l'Egyptien Mohamed al-Fakharany et "Le
Job" du Marocain Réda Dalil sont les
autres titres en lice pour ce prix qui sera
décerné le 26 novembre 2014 au siège de
l'IMA.  Le "Prix de la littérature arabe " sera
décerné par un jury composé de "person-
nalités du monde des médias, des arts et
de la culture et de spécialistes du monde
arabe" annoncent encore les organisateurs
dans un communiqué de presse.  Pour sa
première édition le "Prix de la jeune littéra-
ture arabe" a été décerné le 8 novembre
2013 à l'écrivain libanais Jabbour Douaihy
pour son roman "Saint Georges regardait
ailleurs", traduit de l'arabe par Stéphanie
Dujols (Editions Actes Sud/Sindbad).  "Le
Dernier été d'un jeune homme" de l'écri-
vain algérien Salim Bachi y avait notam-
ment été sélectionné auprès de romans
d'auteurs tels que Hayat El Yamani, Charif
Madjalani ou encore Alia Mamdouh.  Doté
de 10 000 euros , Le "Prix de la littérature
arabe "récompense "un lauréat originaire
d'un pays membre de la ligue arabe,
auteur d'un ouvrage publié, roman, recueil
de nouvelles ou de poèmes , écrit en fran-
çais ou traduit de l'arabe vers le français".

FESTIVAL NATIONAL 
DES AÏSSAOUA À MILA 

La troupe tunisienne
Hadhra   Tounès….

L’artiste tunisien Taoufik Deghman et sa
troupe soufie ‘‘Hadhra Rjel Tounes’’ ont
enflammé, deux heures durant, le public
qui a assisté, lundi soir, à la 2ème soirée du
festival culturel national des Aïssaoua
ouvert dans la soirée de dimanche à la
Maison de la culture Moubarek El-Mili.  Les
rythmes fougueux de morceaux comme
‘‘Ya Allah’’ ‘‘Ya Chadli ya Bellahcen’’ ou
encore ‘‘Farès Baghdad’’ ont tenu en
haleine une assistance ravie par l’allant et
la maîtrise de cette formation tunisienne
qui en est à sa seconde participation au fes-
tival Aïssaoua de Mila.  Cette troupe de 22
artistes, formée il y a une dizaine, a parti-
cipé depuis sa création, avec un égal suc-
cès, à de nombreuses manifestations
vouées aux Aïssaoua et à l’art soufi en
général. Le leader du groupe, Taoufik
Deghman, a indiqué à l’APS que ‘‘Hadhra
Rjel Tounes’’ s’emploie à concilier les diffé-
rents genres du chant Aïssaoua (Es-Salmia,
El Qadiria et autres, tout en essayant de les
fondre dans le cachet  propre à la Tunisie.
L’enjeu étant, dit-il, de préserver ce patri-
moine commun à tous les peuples du
Maghreb et de le transmettre aux généra-
tions futures.  Un objectif pour l’atteinte
duquel ‘‘Hadfhra Rjel Tounes’’ semble sur
la bonne voie puisque la troupe se caracté-
rise par la présence, en son sein, de jeunes
artistes à la voix très puissante, à l’image
de Mohamed-Khalil Deghman, de Ghassan
Benbrahim, de Mohamed-Ali Hattab et de

CONSTANTINE, CAPITALE
2015 DE LA CULTURE

ARABE 

Avancement
"satisfaisant"
des projets

L’avancement des projets engagés en
prévision de la manifestation
‘‘Constantine, capitale 2015 de la culture
arabe’’ est ‘‘satisfaisant’’, a estimé mardi
le wali, Hocine Ouadah, lors d’une visite
d’inspection des différents chantiers.
Le chef de l’exécutif local n’a pas caché
son ‘‘optimisme’’ quant à la réalisation
dans les délais de la plupart des projets
en réalisation en perspective de cette
manifestation Constantine 2015 dont
l’ouverture officielle est prévue pour
avril prochain.  ‘‘Je suis assez satisfait du
taux moyen d’avancement des travaux
qui dépasse, en ce moment, les 70 %, et
je fonde un grand espoir de voir ces
structures réceptionnées avant ce grand
rendez-vous culturel’’, a-t-il affirmé à
l’APS au cours de sa tournée.  M.
Ouadah a entamé sa visite par l’inspec-
tion et l’évaluation du rythme imprimé
aux travaux de réalisation d’un salon
d’honneur et de deux suites présiden-
tielles dans la nouvelle aérogare de
Constantine, avant d’inspecter, à la cité
Zouaghi, le chantier de construction de
la salle de spectacles de type Zenith pré-
vue pour être livrée ‘‘avant la fin de l’an-
née en cours’’, selon les explications
fournies sur place.   L’autre ‘‘joyau’’ dont
l’avancement a beaucoup progressé
(85%) est l’hôtel Mariott, situé non loin
de l’université Mentouri. Ce palace de
180 chambres dont 41 suites entrera en
service en mars 2015 et emploiera 600
personnes, a précisé un responsable de
la direction du tourisme et de l’artisanat.
Le wali qui a également inspecté, entre
autres chantiers, les travaux de réhabili-
tation du palais de la culture Malek-
Haddad et de la maison de la culture
Mohamed-Laïd Al Khalifa, ainsi que des
hôtels Cirta et Panoramic, a clôturé sa
tournée par l’inspection de l’action
d’aménagement urbain entreprise sur
l’esplanade Ahmed-Bey au c£ur de la
ville.

CULTURE
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LES NOUVELLES AVENTURES DE JAMES BOND AU MAROC !

Qui sera le neuvième 007 ?
Le tournage du prochain volet James Bond devrait démarrer le 6 décembre prochain, selon le site MI6-HQ. Le réalisateur, Sam
Mendès, aurait choisi l’Autriche, l’Italie (Rome) et le Maroc pour tourner les nouvelles aventures du célèbre espion britannique,

communément appelé par son matricule 007.

L e casting n’est pas encore terminé,
mais l’on sait que Daniel Craig
(Blond), Ralph Fiennes (M),
Naomie Harris (Eve Moneypenny)

et Ben Wishaw (Q) en feront partie. Le
scénario prévoit un ennemi "imposant
physiquement", à l’instar des premiers
007. Le film sortira aux Etats-Unis le 6
novembre 2015.  Les productions améri-
caines et internationales sont donc de
retour après des moments noirs suite à
l’attentat de l’Argana, en avril 2011, à
Marrakech. Les équipes du prochain
Mission Impossible (N°5) tournent dans
le royaume depuis plusieurs semaines.
Une aubaine pour le Maroc où les produc-

tions internationales n’ont investi que 221
millions de dirhams en 2013.  Le Maroc a
toujours été une terre d’accueil pour le
cinéma étranger (Othello d’Orson Welles
en 1952, L’Homme qui en savait trop
d’Alfred Hitchcock en 1956, ou Lawrence
d’Arabie en 1962), mais c’est depuis les
années 2000 que cette activité se
développe vraiment, avec l’ouverture de
studios de tournage aux normes interna-
tionales, à Ouarzazate.

Qui incarnera
le prochain 007 ?

Un James Bond noir ? Pourquoi pas ?

D'ailleurs, l'acteur américain Denzel
Washington se verrait bien dans le rôle.
Camper James Bond, le mythique agent
secret britannique, est un honneur que le
Tout-Hollywood convoite. Au cinéma,
huit acteurs ont eu la chance de revêtir le
costume de l'élégant espion imaginé par
l'écrivain Ian Fleming, lui-même officier
de renseignements au milieu du XXe siè-
cle.   L'Américain Denzel Washington se
verrait bien dans le rôle. Après les charis-
matiques Barry Nelson, Sean Connery ou,
plus récemment, Pierce Brosnan et Daniel
Craig, James Bond sera-t-il, pour la pre-
mière fois, incarné par un Noir ?  Nul n'a
oublié les critiques qui ont fusé lorsque le

nom du Britannique Idris Elba a été évo-
qué en janvier. Réputé pour ses choix
engagés (dans Malcolm X,
Philadelphia...), Denzel Washington, 59
ans, y croit pourtant. Il s'est amusé à
lancer une "campagne" pour décrocher le
rôle lors de la promotion de son dernier
film, Equalizer, au Festival international
du film de Toronto.  "Être le prochain
James Bond ? J'en rêve !" a-t-il confirmé
à ses fans sur le site Reddit le 6 septem-
bre. Et le comédien déjà couronné par
deux oscars d'ajouter : "Tout le monde
devrait tweeter : "Denzel est James Bond
!" Nous lançons la campagne aujour-
d'hui." De quoi créer le buzz sur Twitter,

EGYPTE

La pyramide de Djoser n'a pas été
endommagée selon le gouvernement

L ' Egypte a tenté de mettre fin à
une polémique au sujet de la
restauration de la pyramide à
degrés de Djoser qui aurait,

selon des informations de presse, endom-
magé ce célèbre monument pharaonique
vieux de plus de 4.600 ans.  Les médias
égyptiens ont fait état ces derniers jours
d'informations selon lesquelles la pyra-
mide, qui domine la nécropole de
Saqqara, à environ 20 km au sud-ouest du
Caire, avait été endommagée en raison de
ces travaux.  
"Vous avez vu la pyramide de l'intérieur.
Elle n'est pas détruite, elle n'est pas en
danger, les travaux de restauration se
déroulent sans problème", a déclaré le
ministre des Antiquités Mamdouh al-
Damati lors d'une conférence de presse
organisée sur le site de la pyramide,
demandant aux médias de vérifier leurs
informations avant de véhiculer des
"rumeurs".  Il avait autorisé auparavant
les journalistes à entrer à l'intérieur de la
pyramide par petits groupes.  Des ONG
égyptiennes ont également critiqué les
travaux de restauration, estimant qu'ils

altéraient l'aspect originel du monument.
"Il y a une énorme différence visuelle
entre la partie (de la pyramide) qui a déjà
été restaurée" et le reste du monument, a
ainsi affirmé à l'AFP Marwa Al-Zeiny,
spécialiste de la restauration d'antiquités.
"La partie qui a été restaurée donne l'im-
pression qu'il s'agit d'une nouvelle pyra-
mide, ce qui contrevient aux normes inter-
nationales", a-t-elle précisée.  Mme Zeiny
a également remis en question le choix de
la société chargée des travaux, Al-
Chourbagui, estimant qu'elle n'avait pas
l'expérience nécessaire dans ce domaine.
Elle a en outre appelé à la mise en place
d'un "comité d'experts internationaux
indépendants" pour évaluer les travaux et
décider si la pyramide "était en danger ou
non". Le directeur exécutif du projet pour
Al-Chourbagui, Michel Farid Ghobrial,
qui était présent mardi sur le site, a nié les
accusations, affirmant qu'il redonnait à la
pyramide l'aspect qu'elle avait lors de sa
construction.  Le projet de rénovation
avait débuté en 2006 mais est interrompu
depuis février 2013 en raison d'un manque
de fonds, a-t-il indiqué à l'AFP. Haute de

près de 60 mètres, la pyramide est consid-
érée comme le plus ancien édifice du
monde construit entièrement en pierres.

Elle a été commandée par le pharaon
Djoser, de la IIIe dynastie et a été constru-
ite vers 2.700 av.JC.

CULTURE
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GASTRO-ENTÉRITE 

Les dangers 
du sèche-mains électrique

La gastro-entérite est une infection du système digestif qui cause nausées, vomissements, crampes abdominales et diarrhée. Elle
est due à une inflammation des parois de l’estomac et de l’intestin. Dans la majorité des cas, elle est de courte durée. Les

symptômes surviennent brutalement et disparaissent généralement au bout de 1 à 3 jours.

L a gastro-entérite est un terme
général qui désigne une multi-
tude d’affections. Dans le lan-

gage courant, on parle parfois de
«grippe intestinale». Ces affections
peuvent être provoquées par de
nombreux virus, bactéries ou
autres micro-organismes (comme
les amibes) qui se transmettent
principalement par les mains sales,
l’eau et les aliments. L’intensité et
la durée des symptômes varient
selon la cause. Les gastro-entérites
virales sont de loin les plus fré-
quentes (plus des deux tiers des
cas).

De nombreux virus peuvent être
en cause. Chez les adultes, les
norovirus (ou calicivirus) sont
reconnus comme les agents les
plus souvent impliqués dans les
flambées épidémiques de gastro-
entérite virale. Le plus connu d’en-
tre eux est le virus de Norwalk,
identifié pour la première fois en
1968 dans une école de Norwalk
aux Etats-Unis, lors d'une épidémie
de gastro-entérite. Quant au rotavi-
rus, c’est le type de virus le plus
fréquemment coupable de gastro-
entérites chez les jeunes enfants
(plus de la moitié des cas).

Les gastro-entérites bactérien-
nes sont généralement dues à une
intoxication alimentaire, causée
par des salmonelles, des campylo-
bacters ou des bactéries comme
Shigella. La gastroentérite se
contracte par l’une ou l’autre des
deux voies suivantes :

-Par intoxication alimentaire
(gastro-entérites bactériennes sur-
tout).  -Par contact avec une per-
sonne ou un objet contaminés (gas-
tro-entérites virales surtout). C’est
la voie dite « oro-fécale ». On peut
contracter la maladie si, après avoir tou-
ché une personne contagieuse ou des
objets ou surfaces contaminés, on porte
les mains au visage ou on prépare un
repas sans s’être bien lavé les mains.   

L’unique  réflexe pour éviter la diffu-
sion des germes reste une hygiène irrépro-
chable des mains.

Comment se sécher
les mains... 

Depuis les dernières épidémies de gas-
tro ou de grippe et notamment la grande
psychose du virus H1N1, les lieux publics
(aéroports, facultés, stations, musées,
gares, restaurants, bars, stations-service,
cinémas, etc.) ont été envahis par les
séchoirs à air pulsé pour se sécher les
mains. Des appareils au design futuriste
qui pulsent de l’air froid à 640 km/h et
chassent la moindre goutte d’eau de la
paume de vos mains en quelques secon-
des. Une solution de facilité donc pour un
résultat qui semble impeccable à l’œil nu
et totalement écologique puisqu’il n’y a

pas de déchet. Mais c’est seulement en
apparence que nous avons les mains pro-
pres avec ces séchoirs électriques.

Véritable aérosol à microbes
inhalés à pleins poumons 

En effet, ces sèche-mains sont de for-
midables vecteurs de contamination et de
propagation de bactéries.

Selon les conclusions édifiantes d’une
étude anglaise réalisée par la School of
Biosciences de l’université de
Westminster à Londres, les séchoirs élec-
triques dispersent les bactéries présentes
dans l’environnement des toilettes.

«Quand vous vous lavez les mains, il
reste toujours des germes et le sèche-main
électrique agit comme un véritable aéro-
sol à microbes qu’on inhale à pleins pou-
mons. C’est une absurdité, il vaut encore
mieux se sécher les mains à l’arrière de sa
chemise», explique le docteur Frédéric
Saldmann, auteur de On s'en lave les
mains (Flammarion, 2007) dans les colon-
nes de 20 Minutes.

Les constructeurs revendiquent, à
grand renfort de communication basée sur

des études qu’ils financent, une meilleure
hygiène grâce à leur nouvelle «formule 1»
équipée de filtre de qualité hospitalière.
Mais c’est juste en comparaison aux sim-
ples souffleurs d’air chaud. Même ces
études disent que ces séchoirs nouvelle
génération ne sont, en aucun cas, mieux
que le papier. Car toutes les études depuis
plus de 20 ans arrivent à la même conclu-
sion : pour se sécher proprement les
mains après les avoir lavées, rien ne vaut
la serviette en papier à usage unique.

Surtout dans les hôpitaux et les autres
lieux publics où l’hygiène est capitale.

Ce que confirme cette étude de la
School of Biosciences de l’université de
Westminster à Londres. La serviette
papier réduit le nombre moyen de tous les
types de bactéries testées sur le bout des
doigts et les paumes des sujets. Le
séchoir à air chaud, au contraire, a aug-
menté le nombre moyen de ces bactéries.
Tout comme le séchoir à air pulsé même
si c’est dans une moindre mesure.

Par conséquent, l’affirmation des fabri-
cants qualifiant le séchoir à air pulsé de
sèche-mains le plus hygiénique est vraie,

mais uniquement par rapport aux
séchoirs à mains électriques. Car ses
performances par rapport à l'hygiène
des serviettes en papier non réutilisa-
bles sont bien pires à tous les égards,
selon l’étude.

Bref si c’est pour avoir encore
plus de bactéries sur les mains après
les avoir séchées dans ces appareils
dans l’environnement des toilettes
qu’avant de les avoir lavées, autant
ne pas le faire !

Rien ne vaut la serviette
en papier à usage unique

Les auteurs de l’étude concluent
que l'utilisation de sèche-mains à air
chaud et sèche-mains à air pulsé
devrait être considerée avec précau-
tion dans les lieux où le respect de
l'hygiène est d'une importance capi-
tale, comme dans les hôpitaux, les
cliniques, les écoles, les maternités,
les cuisines...

Pour eux, l'utilisation d’essuie-
mains en papier serait très bénéfique
pour une meilleure hygiène dans les
établissements ouverts au public,
comme les usines, bureaux, bars et
restaurants.

Le lavage des mains plusieurs fois
dans la journée, surtout si l’on s’oc-
cupe d’enfants et de personnes âgées,
qui sont plus vulnérables. Ce geste
est indispensable après s’être mou-
ché, avoir toussé ou éternué, après
avoir rendu visite à une personne
malade, après chaque sortie à l’exté-
rieur et bien sûr avant de préparer les
repas, de les servir ou de les prendre.
Pour un bon lavage des mains, on
conseille d’utiliser un savon liquide
(le pain de savon n’est pas aussi
hygiénique car il reste humide) pen-
dant trente secondes et de ne pas

oublier de frotter les ongles et le bout des
doigts, la paume et l’extérieur des mains,
les jointures des doigts et les poignets.

Une solution hydro-alcooli-
que peut remplacer le savon

Le séchage, pour éviter la propagation
des germes, doit se faire avec une ser-
viette propre ou à l’air libre.

En effet, il n'y a pas mieux que le
papier pour avoir les mains vraiment pro-
pres après les avoir lavées.

En voyageant un peu, on se rend
compte que tous les pays «modernes» :
USA, Allemagne, pays nordiques ont des
lieux publics équipés d’essuie-mains à
usage unique dans leurs toilettes.

Force est de constater qu’un peu plus
de 2 ans seulement après le grand ramdam
de la grippe H1N1 et la prise de
conscience à l’époque de l’importance
d’avoir les mains vraiment propres avec le
boom des gels hydroalcooliques, nous
sommes revenus à la case départ. Les
séchoirs électriques posent un véritable
problème de santé publique.             In
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LIGUE DES CHAMPIONS D’AFRIQUE (DEMI-FINALES ALLER)

L’Entente prête à recevoir le TP
Mazembe

PAR MOURAD SALHI

R ecevoir la lanterne rouge, en l’oc-
currence le NA Hussein Dey fut
une excellente occasion à ce seul

représentant algérien dans cette presti-
gieuse compétition continentale s’appor-
ter les derniers réglages qui s’imposent.
Le premier responsable à la barre techni-
que de cette formation phare de la capi-
tale des Hauts-Plateaux, en l’occurrence
Kheireddine Madoui n’a rien laissé au
hasard pendant cette période qui précède
cette importante est difficile rencontre
contre le TP Mazembe. Conscient de
l’importance de gagner cette manche
aller au stade 8 mai 45, le technicien
Madoui a laissé au repos six joueurs titu-
laires. Histoire de les préparer pour cette
grande explication. « Le match face au
NAHD constitue une bonne étape de pré-
paration pour ce match de la ligue des
champions d’Afrique. Nous l’avons bien
profité pour apporter les réglages qui
s’imposent tout en testant certains
joueurs qui n’avaient pas l’habitude de

jouer souvent », a indiqué le premier
responsable à la barre technique de cette
formation d’Ain Fouara, Kheireddine
Madoui. Ainsi, cette sortie à domicile
revêt une grande importance pour les
pour les Noir et Blanc qui veulent se qua-
lifier pour la finale de cette prestigieuse
compétition continentale. Ces derniers
ne doivent pas rater ce rendez-vous à
domicile pour espérer aborder la manche
retour avec plus d’atouts. Un objectif
unanimement partagé par les gars d’Ain
Fouara. A deux jours donc de ce grand
rendez-vous de Sétif, les joueurs affi-
chent de bonnes intentions de frapper
fort sur leurs bases. Certes, le match face
à cette expérimenté adversaire ne s’an-

nonce pas aussi facile, mais l’Aigle Noir
n’a pas d’autre alternative que de l’em-
porter pour prendre une option de quali-
fication.
En attendant donc, le match retour qui
aura lieu une semaine après au stade
Lubumbashi, le seul représentant algé-
rien dans cette compétition africaine est
appelé à sortir son grand jeu pour l’em-
porter. Cette belle explication se jouera
sans la présence des supporters sétifiens,
en raison du huis clos infligé par la
confédération africaine de football pour
utilisation des fumigènes. Cela pourra
jouer un mauvais tour pour cette forma-
tion phare de la capitale des Hauts
Plateaux. L’adversaire des Algériens

devraient arriver aujourd’hui à Sétif. Le
TP Mazembe a effectué déjà plusieurs
joutes amicales avant de rallier Ain
Fouara.
A ce niveau très avancé de la compéti-
tion, les choses s’annoncent très disputés
entre deux formations connues sur le
continent africain.
Un succès de l’ES Sétif aujourd’hui à
domicile lui permettra de mettre un
sérieux pas en finale, même si le match
retour sera une toute autre paire de man-
che. Sans faire beaucoup de calculs, les
hommes de Kheireddine Madoui doivent
impérativement l’emporter.

M.S.

LIGUE 2 MOBILIS (J 4)

l'A Bousaâda et l'O Médéa sur du velours

L' A Bousaâda et l'O Médéa ont les faveurs des
pronostics pour se maintenir en tête de classe-
ment de la Ligue deux algérienne de football à

l'issue de la 4e journée prévue vendredi, et se détacher
ainsi des deux autres leaders, le RC Relizane et le CRB
Ain Fakroun appelés à effectuer des déplacements péril-
leux à Hadjout et Blida respectivement. L'A Bousaâda,
surprise de ce début d'exercice, tentera de poursuivre sur
sa lancée lorsqu'elle accueillera l'US Chaouia, qui a signé
sa première victoire de la saison vendredi dernier. L'O
Médéa, lui, est censé se racheter du nul concédé à domi-

cile face à l'A Bousaâda, quand il donnera la réplique au
MC Saida pour la deuxième fois de rang devant ses sup-
porters. Ce sera aussi la première rencontre des gars de
''Titteri'' sous la houlette de l'entraîneur, Mustapha Biskri,
qui vient de succéder à Nabil Neghiz, désigné entraîneur
adjoint de la sélection algérienne. La JSM Béjaia, auteur
de deux victoires d'affilée qui lui ont permis d'être à l'af-
fût du quatuor de tête, rendra visite au nouveau promu le
DRB Tadjananet (11e), qui reste sur un échec sur le ter-
rain de l'autre promu l'ESM Koléa (3-1). Le CAB Bordj
Bou Arréridj, qui partage la cinquième place avec la

JSMB, est tenu de rectifier le tir après sa lourde défaite à
Béjaia (4-1) lors de la précédente journée, en recevant le
WA Tlemcen (7e) qui souffle le chaud et le froid en ce
début de saison. Le CA Batna (7e), freiné par le RCR,
aura l'occasion de renouer avec la victoire en se produi-
sant à domicile face à l'AS Khroub, mal en point jusque
là (14e, 1pt), tandis que l'ESM Koléa (7e) tentera d'en-
chaîner avec un deuxième succès au cours de son match
sur le terrain de l'AB Merouana, soit la lanterne rouge
toujours à la recherche de son premier point de la saison.

PATRICE CARTERON, ENTRAÎNEUR DU TP MAZEMBE

"Aborder la rencontre avec un esprit commando"
L' entraîneur du TP Mazembe

Patrice Carteron a indiqué mardi
qu'il faut aborder la demi-finale

aller de la Ligue des champions d'Afrique
contre l'ES Sétif samedi soir au stade 8
mai 45, avec un "esprit commando" pour
décrocher un résultat positif avant d'abor-
der la manche retour à Lubumbashi.
"On a prévu un gros travail tactique par
rapport à cette confrontation. Devant une
très belle équipe de l’Entente sportive
sétifienne, il faut bien préparer l’anima-
tion défensive et offensive, les coups de

pieds arrêtés. L’objectif sera aussi de par-
faire notre mental afin de faire en sorte
que les joueurs qui reviennent et qui ont
encore la tête ailleurs depuis quelques
jours soient dans un esprit commando
pour aller chercher un résultat fantasti-
que pour Mazembe à Sétif samedi." a
déclaré Carteron au site officiel du TP
Mazembe. La formation congolaise a
entamé lundi un stage de quatre jours à
Accra en prévision du match de samedi.
Au programme du travail physique est
tactique. "Ca va être un mélange de pré-

paration physique forcément par rapport
à l'état dans lequel on récupère les
joueurs après leurs sélections nationales
difficiles. Soit parce qu'ils ont laissé beau-
coup d’énergie, soit justement parce
qu’ils n’ont rien fait et après plusieurs
semaines, il faut tout rattraper", a expli-
qué le technicien français. Interrogé sur
l'état d'esprit du groupe avant cette demi-
finale à l’extérieur, l'ancien sélectionneur
du Mali a affirmé que ses joueurs vivent
toujours avec la pression quelle que soit la
compétition qu'ils vont disputer.

"Mazembe a toujours la pression que ça
soit en Linafoot, en Super Coupe du
Congo, en 16ème de finale de la Ligue des
Champions parce que l’objectif du club
c’est toujours de gagner. On vit avec cette
pression, à nous de faire en sorte qu'elle
soit positive : il faut vouloir gagner des
titres et être fiers de porter le maillot de
Mazembe ou d’entraîner ce club. Ce sont
des défis formidables, à nous de tout don-
ner cette semaine à Accra pour arriver
samedi à Sétif dans un état d’esprit fan-
tastique".

L’Entente de Sétif, qui a
disputé avant-hier mardi un
match avancé de la quatrième
journée du championnat
national de ligue 1, face au NA
Hussein Dey (1-1), semble être
totalement prête à recevoir le
TP Mazembe, ce samedi en
match comptant pour la demi-
finale aller de ligue des
champions d’Afrique.
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Référence : Emploipartner-1406
Poste : Emploi Partner recrute pour BT MATMEDCO
UN DIRECTEUR COMMERCIAL ET MARKETING
• Le Directeur commercial et marketing a une double
mission de stratégie et management.
• D’une part, il développe une stratégie relative à l’ensemble
des produits issus de l’entreprise, en élaborant des plans
marketing (analyse du marché, détermination des cibles,
choix des axes publicitaires), en adaptant constamment ses
plans par rapport à l’évolution du marché, en concevant et
mettant en place des actions promotionnelles destinées à
développer les produits et à en optimiser les ventes.
• D’autre part, il doit manager son équipe pour assurer le
développement du chiffre d'affaires, l'augmentation de la
productivité et le rendement de chacun. Au quotidien, il
forme et anime les équipes commerciales et marketing dont
il fixe les objectifs et suit les réalisations. Il coordonne les
études marketing, supervise les processus de
communication, l''administration des ventes, travaille à la
création et au lancement de nouvelles offres, se met en quête
d'éventuels clients

Missions :
• Analyse les études et les remontées d'informations du
terrain issues de la force commerciale et technique, pour
mieux cerner les tendances et les composantes du marché et
son évolution
• Evalue le positionnement de la société sur le marché,
• Suit l’amélioration de l’évolution des parts de marché,
• Définit les moyens adéquats pour développer l'offre de la
société et la réalisation des objectifs: structuration de la
force de vente, outils d'aide à la vente, administration des
ventes,
• Veille au bon dimensionnement de l'équipe commerciale et
recrute le cas échéant en collaboration avec le RH des
stagiaires pour la réalisation de missions ponctuelles et de
marketing
• Détermine les meilleurs arguments et les meilleurs
supports à utiliser tenant compte de l'environnement et du
marché puis propose à la DG une stratégie de
communication adaptée
• Participe à l'élaboration et valide les outils d’aide à la
vente (argumentaire, outils promotionnels…)
• Définit les modalités d’assistance et conseil pertinents aux
clients
• Coiffe et valide l’élaboration des kits de communication,
• Participe à la réalisation des publications (bulletins,
plaquettes….)
• Veille à la diffusion des supports d’information,
• Prend en charge l'organisation d'événements visant à
promouvoir l'offre de la société : salons, séminaire... 
• Manage et supervise les processus de ventes, de
lancement et de communication des produits
• Suit l’avancée des produits concurrents et met en œuvre
des approches marketing et commerciales adaptées et
innovantes
• Suit et valide l’analyse de la concurrence et la traduit en
outils opérationnels
• Conçoit et met en place des actions promotionnelles
destinées à développer la commercialisation du produit et à
en optimiser les ventes
• Suit les campagnes publicitaires et promotionnelles,
• Propose la nature et les volumes des produits à lancer,
maintenir ou abandonner

• Pilote et met en œuvre la politique commerciale
• Participe et coiffe le lancement de nouveaux produits ou
services
• Identifie les cibles commerciales pertinentes pour la force
commerciale et définit des objectifs individuels et/ou
collectifs de développement du chiffre d'affaires
• Forme, encadre, motive son équipe et contrôle la
performance de chacun afin d’augmenter sa productivité et
développer ses compétences
• Dirige et anime la force commerciale : accompagnement
des commerciaux sur le terrain, conseils réguliers sur
l'approche commerciale…
• Fixe la politique tarifaire à appliquer à chaque client tenant
compte des marges tolérées
• Définit les conditions de vente selon la solvabilité du
client
• Elabore les stratégies de ventes offensives
• Assure la mise en œuvre des techniques de ventes
• Met en place un réseau de distribution
• Supervise les réseaux de vente et les circuits de distribution
• Assure le suivi des transactions commerciales et gère le
chiffre d'affaire
• Développe et suit les grands comptes
• Mène les négociations délicates et/ou avec les clients
stratégiques
• Suit les résultats commerciaux individuels et collectifs, et
valide l'atteinte des objectifs
• Organise et coiffe les revues de cohésion et de remise à
niveau pour tous les commerciaux, avec présentation des
nouvelles gammes de produits, élaboration de concepts de
vente innovants
• Participe à la formation et à l'intégration des nouveaux
collaborateurs
• Assure l'interface avec les autres Directions, notamment
celles travaillant sur le budget (approvisionnement,
finance, RH…) et veille à tout moment au respect des
procédures
• Assure la tenue et la régularité de travail du ses
collaborateurs 
• Etablit une analyse des opérations des ventes opérées et
l’évaluation des résultats par rapport aux objectifs assignés
à la direction 
• Assure le reporting auprès de la direction générale aussi
bien sur les évolutions du chiffre d'affaires que sur la
rentabilité de ses collaborateurs 

Profil :
• Ingénieur commerciel / licencié en sciences commerciales
ingénieur en commerce extérieur/ médecin / pharmacien /
biologiste
• 10 ans d'experience
• Sens de communication 
• Capacité de négociation et de persuasion 
• Force de persuasion 
• Rigueur, adaptabilité et mobilité 
• Compétences managériales 
• Sens de l’analyse 
• Raisonnement inductif et déductif 
• Doté d’esprit positif et créatif 
• Focalisé sur les résultats 
• grande résistance à la pression 
• Capacité de détecter et de gérer les problèmes 
• Maîtrise du français et de l’outil informatique
• Discrétion élevée et intégrité morale

Avantages :
• LAPTOP MOBILE / FORMATIONS QUALIFIANTES
& SEMINAIRES / DEPLACEMENTS A L’ETRANGER

Lieu de travail principal :
• Kouba

Référence : emploipartner- 1411
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN CADRE LOGISTIQUE

Missions :
• Gérer le traitement logistique de la commande, assurer le
suivi du transport en sachant réagir rapidement face aux
aléas 
• Suivi des commandes au départ de l'usine ou depuis des
prestataires logistiques externes/fournisseurs
• Coordonner le suivi de la préparation avec différents
services.
• Relation avec les transitaires pour planifier, réserver et
organiser les transports
•  Etablissement des documents liés au mode de transport
• Préparation de la documentation d'accompagnement de la
marchandise
• Communication au client des détails de l'expédition +
documents d'accompagnement
• Transmission des dossiers pour dédouanement au
transitaire et en assurer le suivi 
• Rapprochement fin de mois avec la comptabilité
• Tenue à jour des documents de gestion logistique
• Gérer les réclamations clients.

Profil :
• Bac +04 ans de formation ou déclarant en douane.
• 03 à 04 ans d’expérience dans le domaine logistique ou
transit.

Lieu de travail principal :
• Alger

Référence : emploipartner-1408
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN RESPONSABLE HSE

Missions :
• Prise en charge des exigences légales et réglementaires en
matière de SIE.
• Coordination, suivi et reporting inter agences de la fonction SIE
• Supervision, contrôle et compte rendu sur les activités de
surveillance et de gardiennage des sites de la société
• Montage et mise en forme du processus HSE
• Management et Pilotage du Processus de HSE.
• Mise en place du plan HSE. Pilotage de la veille réglementaire
HSE et garantie de son application.
• Conception et confection d’indicateurs HSE et tableaux de bord
• Gestion et suivi des tableaux de bord HSE.
• Vulgarisation, Formation et sensibilisation autour du
processus HSE

Profil :
• Ingénieur en HSE /Ingénieur contrôle qualité et
normalisation/Hygiène et sécurité industrielle
• Formation supérieure en hygiène, sécurité et

environnement.
• Expérience minimale 02 ans
• Expérience sur un poste similaire souhaitée
• Dynamique
• disponible

• Lieu de travail :
Alger

Référence : emploipartner- 1409
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN DIRECTEUR DE LDIRECTEUR DE L’ADMINISTRA’ADMINISTRATIONTION
GÉNÉRALE (CADRE DIRIGEANTGÉNÉRALE (CADRE DIRIGEANT).

Missions :
• Rattaché au président directeur général, vous encadrez
l'équipe de la direction de l'administration générale,
missions sont les suivantes:
• Assister le président Directeur Général dans la mise en
œuvre des décisions de gestion, de coordination et de
développement des activités relevant de son domaine de
compétence ;
• Manager la direction, concevoir, proposer et mettre en
œuvre les orientations stratégiques de ses différents
services.
• Veiller au respect des règles juridiques de fonctionnement
de l'administration et contribuer à l'amélioration des
procédures internes de l’entreprise.
• Garantir la qualité juridique des actes de la société,
participer à la rédaction de dossiers et d'actes administratifs
transversaux en lien avec les services.
• Assurer une veille juridique, apporter un conseil aux
services, alerter sur les risques juridiques et de contentieux
dans l’entreprise.
• Superviser les procédures contentieuses, mesurer les
enjeux et proposer des orientations.
• Supervise et contrôle la gestion des agences.
• Garantir l'organisation et le suivi des différents services et
superviser le pré-contrôle de légalité des actes.
• Supervise et contrôle la Gestion du patrimoine de
l’entreprise.
• Assurer le bon fonctionnement de la gestion des moyens
généra

Compétences :
• Niveau universitaire exigé et âgé de 45 ans au maximum
• Vous avez également des connaissances approfondies en
législation et droit du travail
• Vous connaissez le fonctionnement et les procédures
administratives
• Expérience d’au moins 5 ans dans un poste similaire
• Bonnes capacités de rédaction (français et arabe), l’anglais
serait un plus
• Maitrise parfaite de l’outil informatique
• Autonome, réactif et doté de fortes aptitudes
rédactionnelles et relationnelles
•  vous faites également preuve de qualités d'analyse, de
synthèse et avez le sens du service public
•  Bon manager, disponible et à l'écoute de vos agents, vous
savez piloter une équipe pluridisciplinaire.

Lieu de travail :
Alger

Comment répondre à nos annonces
Si l’une de nos offres d’emploi retient votre attention, faites-nous connaître vos motivations en nous adressant un C.-V avec photo

+ lettre de motivation en précisant votre réel intérêt pour ce poste, par mail, en vous rendant sur notre site :
www.emploipartner.com

Tel : 021 680 296/021 687 086
Fax : 021 298 595

OOffffrreess dd''eemmppllooiissOffres d'emplois
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LE PLEIN D’ÉNERGIE AVANT L’HIVER

La cure de raisin 
La cure de raisin
désintoxique
l’organisme. Une
diète idéale pour faire
le plein d’énergie
avant l’hiver. En 1933,
l’académie de
médecine la
recommande en cas
de constipation, de
certaines diarrhées,
de congestions
hépatiques, de
goutte, d’affections
de la peau…
Explications et règles
d’usage.

Principe de la cure : 
Le corps, n’absorbant

qu’un seul produit, a peu
d’éléments à digérer et à évac-
uer. Il peut donc consacrer son
énergie à éliminer des toxines
accumulées depuis des années
dans nos tissus de réserves.
Cette cure peut provoquer
quelques désagréments : bou-
tons d’acné, maux de tête,
bourdonnement d’oreilles, nez

bouché, yeux larmoyants. Ces
symptômes qui révèlent le
processus de détoxication dis-
paraîtront vite. La seule con-
tre-indication formelle,
compte tenu de la forte teneur
en sucre du raisin, est le dia-
bète et, bien sûr pour les
femmes enceintes. 

Comment faire...
Préparer son intestin en

diminuant progressivement
les graisses et les féculents et
en ne mangeant que des

légumes et fruits, les deux ou
trois jours précédant la diète.
On adoptera le même régime
après. Respecter un processus
de « reprise alimentaire » pro-
gressive est en effet crucial. 

À quelle fréquence
grappiller ? 

La majorité des natur-
opathes préconisent aujour-
d’hui six à sept fois par jour, à
raison de 1 kilogramme et
demi  en prenant soin de mas-
tiquer la peau et de croquer les

pépins. C’est là où résident les
fameux nutriments : potassi-
um, calcium, magnésium, fer,
soude

Combien de temps ? 
Certains recommandent un

lavement quotidien de 4 à 5
jours afin de faciliter l’élimi-
nation des toxines libérées et
de soulager les maux de tête,
d’autre un lavement le pre-
mier jour. Là encore, à chacun
de faire comme il le sent. 

Source Natura Santé

B ien connu comme étant l’ennemi numéro 1 de la vigne,
le mildiou est en effet une menace constante pour la
récolte de raisin, mais également pour certains

légumes du potager comme la tomate ou la pomme de terre.
Un traitement préventif et régulier devrait vous assurer une
belle récolte sans mildiou.

Qu’est-ce que le mildiou ?
Il s’agit d’une maladie cryptogamique qui touche princi-

palement la vigne, les tomates et les pommes de terre.  Des
tâches brunâtres se forment par endroits sur les feuilles, elles
finissent par brunir totalement et à tomber 

Conditions favorables de développement
du mildiou :

L’humidité est le principal facteur favorisant son
développement. Comme la plupart des attaques cryp-
togamiques, le mildiou aura plus facilement tendance à se
propager après une averse. 

Traitement spécial anti-mildiou :
Un traitement spécial anti-mildiou est le moyen préventif

efficace contre la maladie. Une application régulière dès le
début du printemps et à l’automne est nécessaire. Le traite-
ment s’applique durant tout le cycle de végétation. 

Traitez à intervalles réguliers, en moyenne tous les 15
jours et après la pluie.

Pommes de terre
persillées sautées 

Ingrédients :
1kg de pommes de terre 
1 oignon
3 c. à s. de persil plat haché
4 c. à s. d’huile d’olive
2 c. à s. de beurre
2 c. à c. de moutarde
40 g de chapelure
Sel, poivre noir
Préparation :
Eplucher les pommes de terre. Les
découper en dés (1cm). Les plonger
dans de l’eau froide. Eplucher l’oignon.
Le hacher finement. Mettre à chauffer
l’huile et le beurre dans une large casse-
role en fonte. Egoutter les dés de
pomme de terre. Les sécher soigneuse-
ment. Réduire le feu au minimum.
Verser l’oignon haché et les pommes de
terre dans la marmite. Remuer à l’aide
de manière à enduire les pommes de
terre de matière grasse. Couvrir et cuire
environ 30 min. en mélangeant, déli-
catement très souvent. Dans une jatte,
mélanger le persil haché, la moutarde et
la chapelure. En fin de cuisson, saler
(légèrement), poivrer puis ajouter le
mélange dans la casserole en remuant
délicatement. Poursuivre la cuisson 2
min. sans cesser de mélanger. Servir
aussitôt.

Tarte aux raisins

Ingrédients :
1 pâte sablée
500 g de raisins noirs 
60 g de beurre pommade
50 g de farine
100 g de sucre semoule 
Préparation :
Egrapper les raisins, les laver et les
sécher dans un linge.
Etaler la pâte sur 2 mm d’épaisseur avec
30 g de farine dans un cercle à tarte de
18 cm de diamètre. Laisser reposer au
réfrigérateur pendant 10 mn.
Pendant ce temps, dans une poêle, faire
colorer 70 g de sucre et 50 g de beurre,
jusqu'à l'obtention d'une couleur
noisette. Incorporer les raisins et les
faire revenir pendant environ 4 mn, à
feu doux, afin que le jus prenne la teinte
rosée des raisins. Les égoutter.
Récupérer le jus et le passer au chinois.
Le faire réduire à feux doux (comme
une gelée). Réserver à température
ambiante. Parsemer le moule à tarte de
30 g de sucre et de 20 g de farine
mélangés. Déposer les raisins poêlés et
égouttés. Cuire au four pendant 15 mn.
A la sortie du four, sur un plat, déposer
la tarte nappée du glaçage de raisins.

A S T U C E S
Vinaigre de cidre pour 
rafraîchir vos plantes

Les plantes aromatiques
et leur entretien

Arrosez vos plantes aroma-
tiques assez souvent sans pour
autant les inonder. Exposez-les
au soleil pour leur épanouisse-
ment.

Votre plante est un tantinet fanée,
vous pouvez lui procurer un peu
de fraîcheur en aspergeant les
feuilles  avec une cuillerée de
vinaigre de cidre dans un litre
d'eau.

Stérilisation 
du terreau de semis

Si vous voulez stériliser
votre terreau pour semis
(pour éviter la fonte des
semis) il suffit de le passer
une heure au four à 95°C.

Si vous avez un bocal à poisson
rouge  et décidez d’en changer
l’eau ne la jetez pas : enrichie de
déchets organiques, elle constitue
un excellent engrais naturel pour
vos plantes.

Utiliser l’eau de votre
aquarium comme engrais

TRAITEMENT DE LA VIGNE

Lutter contre le mildiou

PAGE ANIMÉE PAR OURIDA AÏT ALI
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Des chercheurs de l’université
de Californie, à San Diego, ont
réussi à effacer et réactiver de
manière sélective une mémoire
chez le rat. Cette prouesse a
été possible en stimulant des
circuits neuronaux à des
fréquences qui renforcent ou
affaiblissent les synapses.

L a mémoire est la capacité à réac-
tiver rapidement des circuits neu-
ronaux, grâce au renforcement de

certaines synapses. Dans le cerveau, la
mémoire serait codée par des modifi-
cations de la force des synapses, les
connexions entre les neurones : les cir-
cuits où les synapses sont renforcées
grâce à la potentialisation à long terme
(PLT) participeraient à la mémoire. La
dépression à long terme (DLT) aurait
l’effet inverse. Mais les liens entre ces
processus synaptiques et la mémoire
sont parfois difficiles à démontrer
expérimentalement.
Une étape vient d'être franchie grâce à
ces travaux présentés en ligne dans la
revue Nature : pour la première fois,
des scientifiques ont utilisé la DLT et
la PLT pour effacer et réactiver un
souvenir chez le rat. Pour Robert
Malinow, professeur de neuroscience
et auteur de l’article, « nous pouvons
former une mémoire, l’effacer et la
réactiver à volonté, en appliquant un
stimulus qui renforce ou affaiblit de

manière sélective des connexions
synaptiques ». Pour arriver à ce résul-
tat, les chercheurs ont utilisé l’op-
togénétique, une méthode consistant à
stimuler des neurones qui ont été mod-
ifiés génétiquement pour être sensi-
bles à la lumière. Tout d'abord, les sci-
entifiques ont délivré un choc élec-
trique au pied de l’animal et en même
temps un stimulus optique au cerveau,
plus précisément dans l’amygdale. En
effet, l’amygdale est une région
importante dans le conditionnement
de la peur. Les rats ont ainsi appris à
associer la stimulation optique des
neurones avec une douleur, par un
mécanisme de mémoire associative.
Résultat : la stimulation optique de ces
neurones conduisait à des comporte-
ments exprimant la peur, même si le
rat ne recevait pas de choc au pied. Les
chercheurs ont stimulé les neurones

avec des impulsions à faible fréquence
pour effacer cette mémoire. Les rats ne
montraient alors plus de comporte-
ment craintif lorsque les neurones
étaient stimulés par optogénétique : la
mémoire associée à la douleur avait
été effacée. Avec un conditionnement
de DLT, les chercheurs ont inactivé la
mémoire. Encore plus étonnant : les
scientifiques ont réactivé la mémoire
perdue en stimulant à nouveau les
mêmes nerfs avec un train d’impul-
sions à haute fréquence. 

La mémoire se reforme !
Les rats reconditionnés ont à nouveau
répondu à la stimulation optique en
montrant de la crainte.
Les chercheurs ont donc pu provoquer
la peur chez l’animal, l’arrêter puis la
provoquer à nouveau en stimulant les

neurones à des fréquences qui renfor-
cent ou affaiblissent les synapses. Ces
expériences montrent que la mémoire
associative peut être inactivée et réac-
tivée par la DLT et la PLT respective-
ment.
Pour les applications, on peut imagin-
er réactiver des souvenirs chez des
patients souffrant d’Alzheimer. En
effet, le peptide bêta-amyloïde qui
s’accumule dans le cerveau des
malades affaiblit les connexions
synaptiques d’une manière similaire à
la stimulation basse fréquence qui a
effacé la mémoire des rats. « Puisque
notre travail montre que nous pouvons
inverser le processus qui affaiblit les
synapses, nous pourrions potentielle-
ment neutraliser certains effets du
peptide bêta-amyloïde chez les
patients Alzheimer. »
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L’encyclopédie

Effacer et réactiver la mémoire, 
c'est possible !

D E S  I N V E N T I O N S

E lectric Brae est une
route pour le moins sur-
prenante qui se situe à

Ayrshire en Écosse. Là-bas,
les lois de la gravité semblent
comme inversées et les auto-
mobilistes s’immobilisent
souvent intrigués par ce
phénomène. En Écosse, se
trouve une route qui n'en finit
pas d'intriguer tout ceux qui y
passent. La route Electric
Brae est connue localement
sous le nom de Croy Brae,
quiconque l'atteint comprend
rapidement que celle-ci n'est
pas comme les autres. Dès le
début, les automobilistes sont
avertis par un panneau de sig-

nalisation, "Véhicules lents à
venir" et ce n’est pas sans rai-
son. En effet, beaucoup de
conducteurs s’arrêtent
régulièrement sur cette route
pour se mettre au point
mort… et de façon sur-
prenante, les voitures se met-
tent à monter vers le sommet
de la colline et inversement
dans le sens opposé ! Mais
comment expliquer ce
phénomène mystérieux ? Les
champs magnétiques ? Des
pouvoirs surnaturels que pos-
sède cette route ? Le terme
"Electric" du nom de la route
lui a été attribué à l’époque où
l’on pensait que ce prodige

était provoqué par l’attraction
électrique ou magnétique de
son environnement. Mais la
réalité est tout autre et se trou-
ve littéralement dans l’œil de
celui qui regarde. 

Une illusion 
d’optique

Plusieurs mesures réalisées
grâce à un instrument de
géodésie, le théodolite, ont
permis d’établir des résultats
intrigants. Au point où semble
être le sommet de la colline,
la hauteur atteint les 90
mètres au dessus du niveau de
la mer alors que le point qui
nous laisse penser qu’il s’agit

du bas s’élève à 92,3 mètres.
C'est donc tout simplement
notre vision qui nous jouerait
des tours. Elle nous ferait
croire que le point le plus haut
est en fait le plus bas. Connu
sous le terme de "colline à
gravité", il ne s’agit rien de
moins que d’une illusion
d'optique géante et entière-
ment naturelle. La route se
trouve sur un bloc continental
qui est incliné. L’ensemble du
paysage environnant donne
ainsi l’impression que la route
s’incline dans la même direc-
tion à un degré plus faible. Et
la pente de la colline semble
aller dans ce sens alors que ce

n'est pas le cas. D'autres
"collines à gravité" Dans le
monde, il existe une centaine
de "collines à gravité" et
toutes possèdent des paysages
environnants donnant lieu à
cette illusion parfaite de con-
tresens. Aujourd’hui, elles
n’ont plus rien de mystérieux
si ce n’est l’erreur de percep-
tion qu’elles produisent sur
les touristes qui les expéri-
mentent. "Magnetic Hill" au
Québec, ou encore "The
Mystery Spot" et "Confusion
Hill" aux États-unis sont des
exemples de ces routes aux
"pouvoirs magiques" imper-
ceptibles.

Hélicoptère

Inventeur : Paul Cornu Date : 13 novembre 1907 Lieu : France

En 1486 Leonard de Vinci dessinait une machine capable de voler verti-
calement. Cette idée ne devint réalité que plus de quatre siècles plus
tard lorsque Paul Cornu réussit à faire décoller de 30 centimètres une
machine de 260 kg.

Electric Brae, la route qui semble défier la gravité
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Dans l'Angleterre victorienne, Mortimer
Granville, jeune et séduisant médecin entre au
service du Dr Dalrymple, spécialiste de l'hystérie
féminine. Le traitement préconisé est simple mais
d'une redoutable efficacité : soulager les troubles
de ses patientes à l'aide de caresses aussi théra-
peutiques que suggestives... Le docteur Mortimer
y met toute sa ferveur mais bientôt une vilaine
crampe vient contrarier sa pratique... Avec la
complicité de son meilleur ami, un passionné de
nouvelles technologies, ils mettent au point un
objet révolutionnaire : le premier vibromasseur !

20h50

MÉDECINS DE DEMAIN

14 000 étudiants français se préparent actuelle-
ment à devenir nos médecins de demain, qui
sont-ils ? Comment sont-ils formés ? Comment
vont-ils nous soigner ? Neuf années d études
(onze pour certains) sont nécessaires pour obte-
nir son diplôme. Cette série va suivre le par-
cours de cinq jeunes qui débutent leur carrière
médicale dans différentes spécialités, considé-
rées comme les plus difficiles : gynécologue,
urgentiste, chirurgien,... David et Delphine sont
chirurgiens, Paul est urgentiste, Sixtine est gyné-
cologue obstétricien et François est généraliste.
Ils sont à différents niveaux de leur apprentis-
sage, certains au début et d'autres à quelques
mois du titre de docteur

20h45

L'AMOUR EST DANS LE PRÉ

Caroline, Christophe, Bertrand, Virginie et Thierry se
préparent pour un troisième jour avec leurs invités,
une journée qui risque de révéler des préférences... et
par conséquent quelques déceptions ! Caroline est en
compagnie de Christophe, fonctionnaire de 40 ans
venu du Var, et de Miguel, chef cuisinier de la Vienne
de 44 ans. La soirée de la veille a permis à Caroline et
Miguel de s'expliquer sur une incompréhension datant
des premiers pas à la ferme. Christophe, célibataire
depuis toujours, a invité deux femmes aux tempéra-
ments bien différents : Séverine, joviale et souriante, et
Marie-Noëlle, une femme plutôt directive. L'ambiance
est devenue très pesante

20h50

ESPRITS CRIMINELS LE
SILENCIEUX

Un tueur en série muet, surnommé «le
Silencieux», s'évade lors d'un transfert
après huit ans passés en détention.
L'équipe se lance sur sa piste, mais il a tôt
fait de commettre de nouveaux meurtres.
Ses victimes sont retrouvées la bouche lit-
téralement cousue. L'équipe travaille à
construire son profil avec l'aide d'un nou-
vel agent, Alex Blake, dont c'est le premier
cas depuis son affectation dans l'équipe

20h50

BORSALINO   

Marseille, 1930. Roch Siffredi et François
Capella, deux jeunes truands, décident d'avoir la
mainmise sur la cité phocéenne. Leur but est de
liquider les «maîtres» des lieux : Poli, le caïd,
qui tient le racket de la viande, Rinaldi, l'avocat
véreux de la pègre, et Marello, propriétaire de
salles de jeux clandestines. Devenus les caïds,
Roch et François se retrouvent seuls et exposés
au même destin que celui de leurs prédécesseurs

20h45

MEURTRES AU PARADIS
RETRAITE AU SOLEIL

Drame à la maison de retraite Sainte-Marie, où
Emma, une pensionnaire, vient d'être retrouvée
morte sur son lit, un filet de sang perlant de ses
lèvres.Tout laisse à penser qu'il s'agit d'un
empoisonnement. Emma Redding était chirur-
gienne. Peu avant sa mort, elle devisait gaie-
ment au téléphone avec son fils Ben. L'autopsie
révèle que la victime est décédée d'une overdose
de somnifère. S'agit-il d'un suicide ? Le sergent
Camille Bordey ne croit pas à cette thèse.
D'autant plus qu'Emma s'apprêtait à se rendre à
la soirée organisée au sein de l'établissement au
bras de son nouvel amour, Colin Campbell. Ce
dernier s'apprêtait à lui demander sa main

20h45

MON CURÉ CHEZ LES
NUDISTES 

Dans une paisible petite bourgade, l'église est toujours
pleine... La raison en est simple : le curé attire ses
ouailles en les faisant rire. Ses sermons sont très
recherchés, car ils sont ponctués de mimes, tels l'his-
toire de l'Arche de Noé, où les paroissiens doivent
deviner les animaux évoqués ! Intrigué l'évêque local
se rend sur place et découvre une église affichant com-
plet. Convaincu, Monseigneur confie au brave curé
une périlleuse mission : évangéliser et ramener sur le
droit chemin une poignée de nudistes pratiquant leur
«art» dans un camp voisin, au bord de la mer. Le curé
se rend dans le bastion des nudistes, armé de toute la
volonté et la conviction du monde

22h30

ASTÉRIX LE GAULOIS 

En 50 avant Jésus-Christ, Vercingétorix a
déposé les armes aux pieds de César et les
armées de ce dernier occupent toute la Gaule...
Toute ? Non ! Car quelque part en Armorique,
un petit village bien connu, entouré de camps
retranchés romains, résiste victorieusement au
puissant envahisseur. Au camp fortifié romain
Petitbonum, le chef des légionnaires Caius
Bonus est furieux et irrité de voir ses patrouilles
perpétuellement vaincues à la suite de rencon-
tres avec les Gaulois supérieurs en nombre...
Un volontaire est chargé d'espionner les habi-
tants du village afin de découvrir leur fameux
secret d'invincibilité

20h45
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recalée d'un 
shooting à cause 

de sa...  grossesse

Lara Stone rapporte
qu'à l'annonce de sa
grossesse, ses futurs
employeurs l'ont tout
simplement remplacée

par une autre !

Sofia Essaïdi a
admiré les

exploits sportifs
des as de la

raquette aux
côtés de son
amoureux, le

danseur
Adrien Galo.

Lara Stone

Sofia
Essaïdi 

À Roland Garros avec son amoureux 

Freida Pinto
elle n’arrive plus

à compter ses paires 
de chaussures !

Récemment, Freida Pinto a affirmé
qu'elle possédait tellement de paires de
chaussures qu'elle ne pouvait plus les

compter.  

Sofia
Essaïdi 
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Horaires des prières pour Alger
et ses environs

Cinq individus (19 à 37 ans), impliqués
dans une affaire d’enlèvement et de
séquestration d’un jeune (21 ans) avec
utilisation d’un véhicule, ont été
appréhendés par les services de police
judiciaire de la sûreté de wilaya de
Tamanrasset, a-t-on appris, mardi, de ce
corps sécuritaire.
Un individu a signalé, mercredi dernier,
l’enlèvement, deux jours auparavant,de
son frère par des inconnus, et fait état de
la réception ensuite d’un appel télé-
phonique d’une personne l’avisant de la
séquestration de son frère qui aurait com-
mis un vol dans leur commerce et
exigeant, pour sa libération, le versement
de la somme de 90.000 DA représentant
un remboursement des objets volés.
Une souricière a été dressée par les serv-
ices de police, en coordination avec le
frère de la victime, au lieu où devait être
remise la somme exigée, au quartier Sorro
à Tamanrasset, et s’est soldée par l’ar-

restation d’une des personnes impliquées
dans cette affaire, qui a ensuite révélé le
lieu ou était séquestrée la victime.

A l’appui d’un mandat de justice, la
perquisition du lieu signalé, un domicile
au quartier Gataâ El-Oued, a permis la
libération de la victime qui avait subi des
violences physiques et l’arrestation de
trois individus, selon la même source qui
signale aussi la découverte sur les lieux
d’armes blanches, de papiers destinés à la
falsification de billets de banque ainsi que
d’une poudre blanche.
La poursuite des investigations a donné
lieu à l’arrestation d’un autre complice
dans cette affaire, ainsi que la saisie d’un
véhicule utilitaire utilisé lors de l’enlève-
ment, poursuit-on.
Les six personnes mises en cause dans
cette affaire, y compris la victime de la
séquestration, impliquée elle dans le vol
du commerce, ont été présentées à la jus-
tice qui a ordonné leur placement en

IMPLIQUÉS DANS UNE AFFAIRE D’ENLÈVEMENT ET DE
SÉQUESTRATION D’UN JEUNE

Cinq individus arrêtés 
à Tamanrasset

AIDE À LA POPULATION DE GHAZA 

L’appel de l’UGTA et du PT
aux ouvriers internationaux

L e Parti des travailleurs (PT) et
l’Union générale des travailleurs
algériens (UGTA) ont lancé un appel

à toutes les organisations du mouvement
ouvrier international pour satisfaire les
aspirations vitales du peuple palestinien,
a-t-on appris auprès des dirigeants de ce
parti.
"L’UGTA et le PT qui organisent, en
Algérie, la mobilisation ouvrière et popu-
laire en défense de Ghaza, s’adressent
solennellement à toutes les organisations
du mouvement ouvrier international, (…)
pour la satisfaction des aspirations vitales
du peuple palestinien", lit-on dans un doc-
ument remis à la presse en marge d'une
conférence de presse de la secrétaire
générale du PT, Louisa Hanoune. Le PT et
l’UGTA ont estimé qu’il ne peut y avoir
de paix sans levée "inconditionnelle"
totale et "immédiate" du blocus, sans la
reconstruction des usines, des infrastruc-
tures et habitations détruites, ainsi que le
droit notamment au travail, à l’électricité
et à l’eau.
"Il ne peut y avoir de paix (...) sans la
libération des détenus dont 262 enfants,
de nombreuses femmes et des personnes
malades", est-il encore écrit dans le docu-
ment.

Selon eux, il est de la responsabilité en
particulier des organisations du mouve-
ment ouvrier du monde entier d’arrêter
d'être le "bras complice" de tous les gou-
vernements qui soutiennent Israël, son
armée et leur folie meurtrière.
Le même document rappelle que les peu-
ples et les travailleurs du monde entier
n’acceptent pas que la majorité des gou-
vernements occidentaux, puissent armer
et soutenir Israël, "coupable d’un vérita-
ble génocide".
"Les travailleurs et les peuples n’ac-
ceptent pas que des nombreux gouverne-
ments, notamment un certain nombre de
régimes arabes dans le Moyen-Orient, se
fassent les complices de ce crime contre
l’humanité", a ajouté la même source.
Pour les signataires de cet appel, les peu-
ples et les travailleurs du monde sont sai-
sis d’"horreur" face au massacre et aux
destructions massives qu’Israël et son
armée ont imposé à Ghaza, en déchaînant
contre lui un déluge de feu, 51 jours
durant.
Cette agression qui a commencé le 8 juil-
let dernier, a fait 2.150 morts, environ
12.000 blessés très gravement, 20.000
habitations détruites jetant 25% des habi-
tants de Ghaza à la rue. Toutes les infra-

FAO, LUTTE CONTRE LA FAIM

Le nombre de personnes
affamées réduit de 100 

millions en dix ans
Le nombre de personnes affamées dans le
monde a diminué de plus de 100 millions
au cours des dix dernières années et de
plus de 200 millions depuis 1990-92  à
environ 805 millions de personnes souf-
frant
de la faim, souligne la FAO dans son rap-
port annuel sur la faim dans le monde.
Le document intitulé "L'état de l'insécu-
rité alimentaire dans le monde (SOFI
2014)", dont l'APS a obtenu une copie,
"confirme une tendance positive qui a vu
le nombre de personnes affamées dans le
monde diminuer de plus de 100 millions
au cours des dix dernières années et de
plus de 200 millions depuis 1990-92". Le
rapport est publié chaque année conjointe-
ment par l'Organisation des Nations unies
pour l'alimentation et l'agriculture (FAO),
le Fonds international de développement
agricole (Fida) et le Programme alimen-
taire mondial (Pam) précise que "805 mil-
lions de personnes, soit un être humain
sur neuf, souffrent encore de la faim".
La tendance générale au recul de la faim
dans les pays en développement signifie
que l'un des Objectifs du millénaire pour
le développement (OMD) consistant à
réduire de moitié la proportion de person-
nes sous-alimentées d'ici à 2015 est à
portée de main, indique le rapport. 63
pays en développement ont atteint l'objec-
tif en question et six autres sont en voie de
l'atteindre d'ici à 2015.
"C'est la preuve que nous pouvons rem-
porter la guerre contre la faim et cela
devrait inciter les pays à aller de l'avant
avec l'aide de la communauté interna-
tionale selon les besoins", écrivent les
chefs des trois organisations précitées,
José Graziano da Silva, Kanayo F.
Nwanze et Ertharin Cousin. SOFI 2014

note que l'accès à la nourriture s'est nette-
ment et rapidement amélioré dans les pays
qui ont connu une croissance économique
générale, notamment en Asie du Sud-Est
et de l'Est. L'accès à la nourriture s'est
également amélioré en Asie du Sud et en
Amérique latine.
Toutefois, en Afrique subsaharienne, plus
d'une personne sur quatre restent
chroniquement sous-alimentées, alors
qu'en Asie, région la plus peuplée du
monde, se concentrent la majorité des
affamés, soit 526 millions.
Les conclusions et les recommandations
du SOFI 2014 seront examinées par les
représentants des gouvernements, de la
société civile et du secteur privé lors de la
réunion du Comité de la sécurité alimen-
taire mondiale qui se tiendra du 13 au 18
octobre prochain au siège de la FAO à
Rome. Le rapport sera également au cen-
tre de l'attention lors de la deuxième
Conférence internationale sur la nutrition
qu'organise la FAO du 19 au 21 novembre
prochain en son siège à Rome conjointe-
ment avec l'Organisation mondiale de la
santé.

SITE ARCHÉOLOGIQUE DE TIGHENNIF

Des chercheurs algériens et espagnols
sur une opération de fouilles

Une délégation scientifique algéro-espag-
nole se trouve dans la wilaya de Mascara,
dans le cadre d'une opération de fouilles
au site archéologique de l'homme de
Tighennif, a-t-on appris mardi du
directeur de la culture.
La délégation, qui comprend 17
chercheurs algériens et 4 espagnols
séjourne depuis le début de la semaine à
Mascara sur invitation du Centre national
de recherche préhistorique, sciences
humaines et histoire pour contribuer à des
fouilles sur des pièces archéologiques au
site de l'homme primitif de Tighennif, a
précisé Sahnoun Mohamed.
Cette opération est le fruit des efforts con-
sentis par des chercheurs algériens de l'in-
stitut d'archéologie d'Alger et du ministère
de la culture depuis une année qui ont

découvert, au site, des outils, des usten-
siles et des ossements d'animaux remon-
tant à plus d'un million d'années.
Le site archéologique, situé à 20 kilo-
mètres de la ville de Mascara,  qui s'étend
sur une superficie de 35 hectares et est
classé site archéologique national, a été
découvert en 1956 par des spécialistes
français qui ont déterminé l'âge des osse-
ments et outils datant de plus de 700.000
ans.
Les chercheurs algériens ont affirmé que
la date des ossements remonte à plus d'un
million d'années.
La Direction de la culture de la wilaya de
Mascara a proposé de réaliser un musée
en plein air qui comportera des pièces et
outils découverts au site qui a été sécurisé
totalement


